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LORS D’UNE RÉUNION TENUE HIER À ALGER

Le statut de la CSA finalisé 
La Confédération des
syndicats algériens (CSA),
regroupant quatre syndicats
de la santé publique et ceux
de l’éducation nationale,
s’est réunie, hier à Alger. À
l’ordre du jour, la finalisation
du statut de ladite
confédération qui a pour but
d’assurer son bon
fonctionnement. 
PAR AMEL BENHOCINE

A insi, un règlement intérieur est
instauré au sein de cette allian-
ce syndicale installée, rappe-
lons-le, le 26 avril dernier.

Joint par notre rédaction, le porte-parole
du Cnapest, Nouar Laarbi, a affirmé que
le règlement intérieur désigne, désor-
mais, le porte-parole de la confédération
et chargé des relations avec les médias, le
siège qui abritera les points de presse et
impose l’unanimité dans les déclarations
publiques. 

«C’est une phase préparatoire qui
assurera la mise en marche correcte de la
corporation, et ce, en attendant la déli-
vrance officielle  de l’agrément», nous a-
t-il indiqué, juste avant le début de la

réunion. Il est utile de souligner, à ce
titre, que la naissance de cette coordina-
tion syndicale a pour unique but de
défendre les droits et libertés de l’activi-
té syndicale en Algérie. 

Elle regroupe des syndicats phares du
secteur de la santé et de l’éducation,
notamment, le Syndicat des praticiens de
santé publique (Snpsp), le Syndicat des

praticiens spécialistes de santé publique
(Snpssp), le Conseil national autonome
des professeurs de l’enseignement secon-
daire et technique (Cnapest) et l’Union
nationale des professionnels de l’éduca-
tion et de la formation (Unpef). 

Selon ses initiateurs, la CSA a pour
principale mission de défendre le droit
primordial à la grève. Un droit, selon

eux, bafoué de plus en plus par les pou-
voirs publics. La grève des enseignants a
été, rappelons-le, gelée suite aux
menaces de ponctions sur salaires et
autre licenciement collectif des tra-
vailleurs de l’éducation, décidées par le
ministre, Boubekeur Benbouzid. 

Les même menaces ont été également
proférées par le ministre de la Santé à
l’encontre de son personnel médical. A
partir de là, les syndicats autonomes ont
décidé de protester dans le cadre d’une
action commune pour dénoncer la
manière jugée «inacceptable» avec
laquelle a été traité leur mouvement de
protestation. 

L’autre point qui a été évoqué au
cours de cette réunion, porte sur la natu-
re des actions de protestation à entre-
prendre dans les jours à venir, et ce, afin
de défendre une plate forme de revendica-
tion bien précise. «Outre les revendica-
tions propres à chaque syndicat, nous
allons nous réunir dans le cadre de cette
alliance pour défendre les droits et liber-
tés de l’activité syndicale définis dans
une plate forme commune», nous a assu-
ré le Dr.Lyes Merabet, président du
Snpsp. 

Ceci dit, au moment où nous mettons
sous presse, la réunion se poursuit tou-
jours. Nous y reviendrons avec plus de
détails dans notre prochaine édition. 

A . B .  
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EVENEMENT

UNE CONFÉRENCE INTERNATIONALE LUI EST CONSACRÉE

Belkhadem plaide pour la paix et la reconstruction de la Somalie
PAR SADEK BELHOCINE

A bdelaziz Belkhadem, ministre
d'Etat, représentant personnel du
président de la République, a sou-

ligné hier à Istanbul (Turquie) «l'engage-
ment de l'Algérie et sa volonté à oeuvrer
pour la paix et la reconstruction en
Somalie et sa disponibilité à poursuivre
ses efforts et sa contribution à la réalisa-
tion de cet objectif».  

Intervenant au cours de la cérémonie
inaugurale de la Conférence internationa-
le sur la Somalie réunissant les représen-
tants de cinquante-cinq pays européens,
africains et du Proche-Orient principale-
ment, et de douze organisations interna-
tionales dont l'Onu, l'Union européenne,
la Ligue arabe et l'Union africaine, le
ministre d'Etat, représentant personnel
du président de la République, qui parlait
au nom de l’Algérie a rappelé la nécessi-
té pour les Nations unies d'«honorer

leurs engagements et leur implication
dans la recherche d'une solution durable à
la crise somalienne ainsi que leur soutien
aux efforts de l'Union africaine dans le
renforcement du processus de paix et de
sa préservation».  En proie à une instabi-
lité depuis plus d’une décennie et ravagé
par une guerre civile,  la Somalie est le
lieu de prédilection  de nombreux pirates
qui écument le golfe d'Aden et l'Océan
Indien, parfois très loin au large des côtes
du pays.  Une armada internationale de
navires de guerre patrouille depuis plus
d'un an la zone située au nord de la
Somalie dans le golfe d'Aden pour tenter
de mettre les pirates en échec. 

Dans ce cadre, Abdelaziz Belkhadem
relève le «le risque de voir la tendance à
réduire la crise somalienne au phénomè-
ne de la piraterie et de la prise d'otages,
s'accentuer davantage et reléguer la pro-
blématique de cette crise profonde et ses

efforts sur la paix et la sécurité en
Afrique au rang de préoccupation secon-
daire».  Ce que n’ont pas manqué de sou-
ligner certains intervenants qui  relèvent
que la question de la piraterie n'était pas
seulement d'ordre sécuritaire, et que sa
résolution passait par l'établissement de
la stabilité politique et de meilleures
conditions économiques en Somalie.
L’ordre du jour de la conférence porte sur
les moyens d'assurer la sécurité, la
coopération politique, la reconstruction
et le développement en Somalie et sur la
lutte contre la piraterie maritime au large
des côtes somaliennes.

L’étude des moyens de développer des
projets économiques en Somalie pour
préserver les ressources halieutiques, per-
mettant aux pêcheurs somaliens d'avoir
des moyens de subsistance, est égale-
ment inscrit dans l’agenda de la conféren-
ce. S .  B

CAMPAGNE DE SOLIDARITÉ POUR BRISER LE BLOCUS SUR GHAZA 

L’engagement de l'Algérie
«L a campagne de solidarité avec

Ghaza sera une étape impor-
tante et honorable dans l'his-

toire de l'Algérie ».  Telle est la déclara-
tion du chef de la délégation du comité
populaire algérien pour briser le blocus
sur Ghaza, et député au MSP, M.
Abderrezak Moqri, qui s’est exprimé hier
à Alger.  

En participant à cette campagne qui
s'effectue par bateau aux côtés de bateaux
européens, l'Algérie confirme, poursuit-
il, sa contribution dans cette initiative
destinée à briser le blocus sur Ghaza.

Ainsi, le bateau « Al-Jazair » qui pren-
dra la mer aujourd'hui en direction
d'Istanbul puis Antalia vers Chypre
ensuite vers Ghaza, est chargé de mai-
sons préfabriquées, de ciment et de fer
ainsi que de médicaments. Une fois sur
les lieux, la délégation algérienne a
prévu l'organisation de rencontres avec
différentes personnalités et forces palesti-
niennes sur place. Selon M. Moqri, la
délégation participera également à la
campagne qui regroupera une trentaine de
députés, journalistes et hommes d'af-
faires afin de prendre connaissance des

souffrances des Palestiniens sous blocus
et rendre compte de la situation. 

Il sera également question d'élaborer
des dossiers pour dévoiler les crimes
israéliens à l'opinion publique interna-
tionale, a-t-il ajouté. Evoquant le plan
humanitaire, le même responsable a indi-
qué que si les aides sont empêchées d'ar-
river à Ghaza et si des torts sont commis
envers les délégations, il s'en suivra des
poursuites judiciaires contre Israël devant
les tribunaux internationaux. Il est à
noter que des députés, des politiques et
des hommes d'affaires de Grande-

Bretagne, de France, d'Espagne, d'Italie,
d'Irlande et de Turquie, prendront part à
cette campagne, outre 15 députés de
l'Union européenne et de députés d'une
dizaine de pays arabes. 

De sa part, M. Ahmadi Ibrahimi,
coordinateur du comité populaire a préci-
sé que le regroupement se déroulera à
Antalia, en Turquie, pour annoncer le
départ vers Ghaza. « Le gouvernement
turc s'est engagé à intervenir si Israël
empêchait ou portait atteinte à la cam-
pagne », a-t-il ajouté. A . B .
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5E SESSION ORDINAIRE DU CONSEIL NATIONAL DU FNA 

Moussa Touati «assainit» les rangs du parti  
PAR M. CHEBBINE 

L a 5° session ordinaire du Conseil
national du Front national algérien
(FNA) a entamé ses travaux avant-

hier, à Tipasa, avec en toile de fond, l’as-
sainissement des rangs du parti, en proie à
une dissidence depuis quelques mois. C’est
l’occasion idoine pour Moussa Touati
d’enterrer définitivement cette fronde, en
excluant pas moins de 42 membres du
Conseil national. D’ailleurs, le président
du FNA s’est énorgueilli de la réussite de
la restructuration de son parti, lors d’une
allocution prononcée à l’entame des tra-
vaux. Une restructuration rendue possible
après l’achèvement de l’opération dans les

différentes structures de base à travers les
wilayas. Par cette action, Moussa Touati
veut renforcer les fondements de son parti
et maîtriser la situation de façon à empê-
cher l’émergence d’une quelconque fronde
qui disloquerait les structures de sa forma-
tion politique. 

En effet, le président du FNA, comme
pour assurer une hégémonie infaillible et
taire toutes voix contestatrices, a prévu de
mettre en place des commissions spéciali-
sées au niveau des différentes daïras du
pays, et qui seront présidées par des
membres du Conseil national. Ce dernier
étant assaini, le leader du FNA voudrait
engager des «hommes» de confiance à la
tête des structures de base. Cela dit, cer-

taines wilayas n’ont pas encore présenté
les bilans de leurs plans de restructuration,
de l’aveu même de Moussa Touati, bien
que la date butoir fixée à cette opération
était le 31 décembre de l’année écoulée.
C’est dire que la grogne qui couve au parti
n’est pas entièrement réprimée. 

A deux années des élections législatives
et locales de 2012, les tractations ne tarde-
ront pas à refaire surface. Néanmoins, le
président du FNA, qui est, tant bien que
mal, parvenu à éteindre les feux de la
contestation, semble maîtriser un peu plus
les destinées de sa formation politique,
devenue objet de convoitises depuis sa
retentissante ascension lors des élections
législatives et municipales de 2007.

«Cette session sera une opportunité pour
apporter les dernières retouches à cette
réorganisation du parti en rappelant les
règles de base et la discipline du parti qui
doivent à l’avenir prévaloir avant de se lan-
cer dans la préparation du scrutin de
2012», a-t-il souligné, pour expliquer la
teneur de cette session du Conseil natio-
nal. Lors des rendez-vous électoraux der-
niers, Moussa Touati, rappelons-le, a
dénoncé publiquement certains de ses mili-
tants en les accusant notamment «d’achat
et de vente de voix». Des agissements
qu’il voulait bannir des instances de son
parti, d’où le vaste mouvement d’assainis-
sement qu’il a entrepris. 

M .  C .

MOUVEMENT DE LA SOCIÉTÉ POUR LA PAIX 

Plaidoyer pour l’émancipation politique de la femme 
L e Mouvement de la société pour la

paix plaide pour une meilleure éman-
cipation de la femme dans la vie poli-

tique. «La participation de la femme à la
vie politique doit être plus soutenue», a
estimé hier à Tébessa, le président du
Mouvement de la société pour la paix
(MSP), Bouguerra Soltani. Au cours
d’une conférence de wilaya des militantes
de ce parti politique, Soltani a rappelé que
l’Etat «a ouvert largement les portes aux
femmes pour qu’elles s’intègrent dans la
vie sociale et politique et s’impliquent

davantage, en exploitant leur savoir-faire,
leurs idées et leurs connaissances, dans le
processus de développement». La femme,
qui représente actuellement 51 % de la
société, a le droit, a-t-il ajouté, “de partici-
per à la promotion de la vie sociopolitique
en Algérie et ne doit pas confiner son exis-
tence dans le carcan des traditions qui l’em-
pêchent de s’impliquer au processus de
développement”.

Le président du MSP a conclu son
intervention en mettant en exergue le rôle
dévolu à la femme par l’islam, notamment

dans la construction d’une société “propre
et pieuse”. Il a rappelé, dans ce contexte,
que Khadidja, épouse du Prophète
Mohamed (QSSSL) fut la première femme
à embrasser la religion musulmane, tandis
que Soumeyya fut la première femme mar-
tyre de l’islam. 

La question de la femme constitue
l’une des préoccupations majeures des dif-
férentes formations politiques. Ils font
décidément de son émancipation leur che-
val de bataille. Conscients du rôle primor-
dial accompli par les femmes sur la scène

politique nationale, les leaders politiques,
notamment les trois partis de l’Alliance
présidentielle, ne ratent pas une occasion
pour louer les mérites de la gent féminine.
En dépit de leurs potentialités reconnues
dans tous les secteurs de la vie nationale,
les femmes représentent également un
véritable réservoir électoral aux yeux des
partis politiques. 

La campagne pour les élections législa-
tives et municipales de 2012 commence
d’ores et déjà. 

N.  B .   

ALLIANCE PRÉSIDENTIELLE

PAS DE SOMMET EN PERSPECTIVE
Plus de trois mois après
le dernier sommet, rien
n’indique qu’Ahmed
Ouyahia, Abdelaziz
Belkhadem et
Aboudjerra Soltani
soient sur le point de
tenir un sommet. Ce
conclave, bien que la
période de la
présidence tournante
de trois mois se soit
largement écoulée,
n’est pas inscrit 
à l’ordre du jour.

PAR KAMAL HAMED

L a durée de la présidence
tournante, fixée depuis la
création de l’Alliance pré-
sidentielle à trois mois, est

arrivée à terme depuis le début du
mois en cours. Le 3 février der-
nier, le RND, l’hôte de ce concla-
ve, a, en effet, reçu le flambeau
de la présidence tournante des
mains du MSP. Mais depuis cette
date, ce groupe politique s’est
surtout distingué par sa grande
discrétion, voire même par son
effacement de la scène politique
nationale. Et si l’opinion
publique à du mal à se souvenir
d’une quelconque activité com-
mune de l’Alliance présidentielle,
c’est tout simplement parce qu’ il

n’y en a pas eu ou presque.
Depuis le sommet du 3 février,
les trois partis qui constituent
cette alliance, à savoir le FLN, le
MSP et le RND, ne se sont
manifestés qu’une seule fois, qui
plus est à travers un communiqué
conjoint. Ce dernier, rendu public
le 4 mars dernier, exprimait la
préoccupation des trois partis
politiques par rapport à la pour-
suite de la grève qui secouait
alors le secteur de l’Education
nationale. L’Alliance présiden-
tielle recommandait en outre aux
syndicats initiateurs de ce
débrayage de mettre fin à leur
mouvement et de préserver ainsi
les intérêts des élèves. Et à l’ex-
ception de cette action, l’alliance

s’est confinée dans l’inertie. Plus
de trois mois donc après le der-
nier sommet, rien n’indique
qu’Ahmed Ouyahia, Abdelaziz
Belkhadem et Aboudjerra Soltani
soient sur le point de tenir un
sommet. Selon des sources
concordantes, ce conclave, bien
que la période de la présidence
tournante de trois mois se soit
largement écoulée, n’est pas ins-
crit à l’ordre du jour et le FLN,
par conséquent, doit certainement
patienter pour prendre le relais du
RND à la tête de l’Alliance prési-
dentielle. Car les leaders des trois
partis, selon nombre d’observa-
teurs, sont pour l’heure en train
de scruter le moindre signe éma-
nant de la présidence de la

République tant il est de plus en
plus question d’un profond rema-
niement gouvernemental. Un
remaniement que d’aucuns esti-
ment imminent. Mais cela dit et
dans l’attente de ce remaniement,
il faut reconnaître que l’Alliance
présidentielle ne se porte pas
bien, loin s’en faut, et traverse
une de ses plus difficiles périodes
depuis sa création en 2004 à la
veille de l’élection présidentielle
de cette année là.  Les divergences
entre ses membres ne cessent, en
effet, d’aller crescendo et sont un
secret de polichinelle. Pour preu-
ve, les leaders des trois partis ne
mettent plus de gants pour
s’adresser des fléchettes les-
quelles, à l’évidence, font les

choux gras de la presse. Tout
récemment, Abdelaziz
Belkhadem, le secrétaire général
du FLN, a, lors d’une conférence
de presse et sans être interpellé
sur ce sujet, sciemment qualifié
le RND de « nouveau parti »,
sans le citer nommément il faut
le préciser. Le leader de ce dernier,
Ahmed Ouyahia en l’occurrence,
ne rate jamais une opportunité
pour renvoyer la balle dès lors
que son parti est critiqué par son
frère ennemi. Ce fut ainsi le cas
lorsque les députés du FLN,
appuyés en cela par des députés
d’autres partis politiques, ont ini-
tié un projet de loi criminalisant
le colonialisme. Ouyahia avait
écorché ceux qui utilisent l’his-
toire comme « fonds de commer-
ce ».Se joignant à cette « ziza-
nie générale » le président du
MSP a ouvertement revendiqué le
poste de Premier ministre pour sa
formation. « Une prétention »
qui lui valu une mise au point du
secrétaire général du FLN, lequel
a indiqué que cela relève des pré-
rogatives du président de la
République. Ce n’est pas alors
pour rien que d’aucuns parlent
avec insistance d’un chant de
cygne de l’Alliance présidentiel-
le. Ce d’autant que, depuis que le
RND a conclu un accord avec le
PT, chaque parti est sur ses
gardes. C’est ainsi que le FLN, à
en croire certaines informations,
serait en passe de conclure lui
aussi un accord politique avec le
FNA. 

K . H .
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UNE SEMAINE APRÈS LE SÉISME DE BENI-ILMANE

Retour progressif à la normale 

Le va-et-vient d’officiels venus
d’Alger n’a pas cessé. 
Tous sont venus s’enquérir 
de la situation et apporter aide
et soutien aux sinistrés qui, du
reste, ne sont  heureusement
pas nombreux.

PAR LOUNIS-OU-SI-AMER                

C’ est une population qui vaque
normalement à ses occupations
qui a été rencontrée sur les
lieux du séisme, ce jeudi 20

mai, après les secousses télluriques qui
ont fait 3 morts et plusieurs blessés sur le
coup,  puis une autre victime par la suite.
A Ouanougha  comme à Beni Ilmane, il y
a eu plus de peur que de mal. C’est vrai
que pour la majorité de la population,
pareille catastrophe naturelle n’a jamais
été vécue et pour les plus âgés, les chocs
psychologiques ont été moindres. Depuis
vendredi dernier le va et vient d’officiels
venus d’Alger n’a pas cessé. D’ailleurs, la
visite d’une délégation de parlementaires a
coïncidé avec l’envoi de notre reporter.
Tous sont venus s’enquérir de la situation
et apporter aide et soutien aux sinistrés qui
ne sont du reste pas nombreux et heureu-
sement. Mis à part quelques édifices
publics et quelques habitations surtout en
montagne, rien ne ressemble aux dégats
causés par la catastrophe de Boumerdes par
exemple.

Tout de suite après le seisme, des bases
logistiques et des centres de regroupement
et de ravitaillement ont été installés dans
les stades des deux localités de Ouanougha
et Béni-Ilmane qui dépendent, respective-
ment, des dairates de Hammam-Dalaa et
Sidi-Aissa, dans la wilaya de M’Sila.

Ouanougha, «l’attente 
et la tente»

Dans cette localité où les riverains ont
eu plus peur, mais les moins touchés, leur
premier magistrat  a confirmé que la situa-
tion est entièrement maitrisée. Un poste
de commandement  secondaire de la protec-
tion civile a été mis en place conjointe-
ment avec la mairie, composé de médecins

urgentistes et même d’un psychologue,
tous à l’écoute et l’orientation des sinis-
trés. Un officier de la protection civile  dira
que «la situation est loin d’être inquiétan-
te» et que toutes les unités environnantes
sont sur le qui-vive  et prêtes à intervenir
en cas de besoin. Le maire affirme que plus
de 700 tentes  venues de la wilaya ont été
distribuées aux citoyens qui les ont instal-
lées à coté de leurs demeures à titre préven-
tif. Seulement, dans la rue l’on apprend
que cette distribution a, quelque peu, été
entachée de favoritisme et de passe-droit.
Ceci fera dire à un citoyen que certains ont
pu obtenir plus d’une tente alors que l’of-

ficiel parle de jumelage jusqu'à trois foyers
par  tente. Jusqu’à jeudi, seul un reliquat
d’une vingtaine de tentes reste à distribuer
et la demande est grandissante. Une com-
mission composée d’élus et de membres
de comités de quartiers se chargera de la
mission. Toutes ces tentes distribuées ont
fait que les versants des  montagnes res-
semblent à des champs plantés de coqueli-
cots de part leur couleur rouge mais c’est
rassurant pour les habitants. Toujours
pour les tentes, quelques 50 tentes-classes
ont été érigées par les éléments de l’APN,

dans les établissements scolaires pour que
les cours puissent reprendre rapidement
tout en sachant que sur ordre du ministre
de l’Education, les compositions du der-
nier trimestre sont purement supprimées
et les recalés aux prochains examens
auront la possibilité de refaire leurs
classes.

L’arrivée des denrées alimentaires sem-
blent connaitre un ralentissement. Constat
effectué au stade communal de la localité
qui, pour la circonstance, est devenu un
centre de regroupement et poste de com-
mandement auxiliaire de la gendarmerie
nationale.

Beni Slimane, la zone 
la plus touchée

C’est effectivement dans cette commu-
ne que les dégâts semblent être les plus
importants. Beaucoup d’édifices publics
ont été endommagés sérieusement comme
par exemple la polyclinique atteinte à
90%, le C.E.M  Said Wartilani, trois
mosquées, le siège de l’A.P.C et beaucoup
d’autres bâtisses. Malgré tous les dégâts,
il est à signaler qu’aucun ne s’est produit
dans les voieries et réseaux divers de la
localité.  Une enquête épidémiologique a
rapidement été réalisée par les services
compétents concernés et les résultats sont
plus que favorables selon le secrétaire
général de la commune mais par mesure de
prévention les réseaux d’alimentation en
eau potable de 3 quartiers ont été mis en
quarantaine, à savoir : cité Djebel, cité
Slimane Amirat et Mandar jamil. Pour le
reste, tout fonctionne comme à l’accoutu-
mée en alimentation ou en évacuation. Le
retour à la vie normale est plus que visible
et, toujours selon le responsable local,
l’assistance dont a bénéficié la contrée est
inégalable, ce qui fera dire à un citoyen que
réellement personne ne s’attendait à un
semblable élan humanitaire. Le seul point
noir, selon ce dernier, ne provient que du
citoyen qui, parfois, manque de sérénité,
entravant ainsi la bonne marche des choses
avec cet esprit «d’assisté» et cette fâcheu-
se habitude de «t’makia ou Tadjrid». L’on
se rassemble pour n’importe quoi et l’on
s’inscrit pour tout, ajoutera  ce citoyen.

L-O-S-A.

«

»

PRÉVENTION CONTRE LES SÉISMES,
LES TSUNAMIS ET AUTRES 
CATASTROPHES NATURELLES 
Des chercheurs 
préconisent des 
centres d’excellence 
L’Algérie a besoin de «centres d’ex-
cellence» en matière de recherche
en sciences des séismes et tsuna-
mis, a estimé un spécialiste au
centre sismologique de Strasbourg
(France), Mustapha Méghraoui. Il
s’agit, a-t-il précisé, de mettre en
place des bases de données et une
cartographie des zones sismiques
en Afrique du Nord pour éviter de
lourdes pertes en cas de catastrophe
naturelle. Le point de vue de ce cher-
cheur algérien résume les recom-
mandations du colloque internatio-
nal dédié aux séismes et tsunamis
qui s’est tenu du 15 au 21 mai à Bou-
Ismail (Tipasa). Selon lui, «l’Algérie
manque cruellement de données et
d’études scientifiques sur la plaque
tectonique de l’Afrique du Nord et la
seule certitude, aujourd’hui, est que
cette zone est marquée par une forte
activité sismique». Pour y remédier,
il faut confier la tâche aux scienti-
fiques et jeunes doctorants, a estimé
ce chercheur. Commentant les
conséquences de l’absence de base
de données fiables, il a cité
l’exemple de la «zonation sismique»
(classification par zone par rapport à
l’activité sismique) faite en Algérie
qui, d'après lui, est «erronée quand
on voit par exemple Oran et Guelma
classées dans les zones intermé-
diaires alors qu’elles devraient l’être
dans la liste 1, selon les observa-
tions des scientifiques».
Tout en recommandant l’utilisation
d’instruments modernes tels le
radar et le GPS, l'expert a insisté sur
la multiplication des recherches à
confier aux étudiants et chercheurs
algériens qui, a-t-il relevé, sont
capables de les mener et de partager
les informations et données exis-
tantes pour mieux appréhender le
phénomène du séisme qui ne
connaît pas de frontières. Interrogé
sur l’existence d’une centaine de
stations GPS en Algérie, un chiffre
avancé par le directeur du Craag,
Méghraoui dit avoir appris la nou-
velle au cours de ce colloque sans
toutefois se départir de son scepti-
cisme quant à l’analyse des données
recueillies qui sont déterminantes
pour une bonne appréhension du
phénomène dans la partie nord- afri-
caine.         
Etant donné l’étendue du territoire
algérien, il faudrait, a-t-il souligné,
des dizaines de stations dissémi-
nées à travers tout le pays, avec une
analyse des données, pour aller vers
une bonne prévention des risques et
des prévisions, mais non pas de pré-
diction. Des propositions ont été
faites durant le colloque de Bou
Ismail, a-t-il rappelé, comme celle du
recteur de l’université de Sétif, qui
va lancer un centre de recherche
ainsi qu’une promotion de docto-
rants spécialisés en recherche sis-
mologique. Une coopération inter-
nationale en Afrique du Nord et en
Méditerranée est indispensable, a-t-
il encore souligné. 
Celle-ci existe déjà au niveau des
scientifiques, mais, a-t-il dit, il reste
aux pouvoirs publics à mettre en
place un organisme, quelle que soit
sa forme, pour organiser cette
réflexion commune au profit de tous
et réduire l’hécatombe des victimes
des tremblements de terre qui, pour
la dernière décennie, ont tué 560
mille personnes. 

R. N.

Tout de suite après 
le seisme, des bases

logistiques et des centres
de regroupement et de

ravitaillement ont été
installés dans les stades

des deux localités de
Ouanougha et Béni-Ilmane

qui dépendent,
respectivement, des

dairates de Hammam-Dalaa
et Sidi-Aissa, dans 

la wilaya de M’Sila.
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Des entrepreneurs
ukrainiens depuis
hier à Alger

Les relations économiques et commer-
ciales, ainsi que le partenariat et la
coopération entre l’Algérie et l’Ukraine
pourraient être renforcés avec la visite
d’une importante délégation
d’hommes d’affaires ukrainiens qui
séjournera en Algérie du 22 au 26 mai.
La délégation multisectorielle  est com-
posée d’une dizaine d’entreprises rele-
vant des secteurs de l’énergie, de l’eau,
des produits agricoles (blé, huile, lait en
poudre) et de la construction. A cette
occasion, une rencontre d’affaires sera
tenue demain au siège de la Chambre
algérienne de commerce et d’industrie
(Caci), place des Martyrs, Alger pour les
relations de type business to business
afin de chercher les opportunités de
partenariat et de dénicher des projets
d’investissement. A. A.

Exposition spécifique
de produits algériens
à Djeddah 

Le ministère du Commerce organise
une exposition spécifique de produits
algériens, notamment des produits
industriels et agricoles, à Djeddah, en
Arabie Saoudite, du 24 au 27 mai cou-
rant. Par ailleurs, le Fonds spécial de
soutien aux produits à l’exportation
(FSPE) rappelle qu’il prend en charge
les frais de location des stands et
d’acheminement des marchandises à
hauteur de 80%. Les opérateurs écono-
miques nationaux intéressés par la par-
ticipation à cette manifestation écono-
mique et commerciale sont invités à
prendre contact avec la Société algé-
rienne des foires et exportations (Safex)
pour remplir les formalités d’usage et
s’inscrire officiellement. A. A.

Le patron de la
BCE rassure sur
la ''crédibilité''
de l'euro 

La devise européenne est une "mon-
naie crédible", affirme le président de la
Banque centrale européenne  (BCE),
Jean-Claude Trichet, qui met plutôt en
cause la politique fiscale de certains
pays et la spéculation. "L'euro est une
monnaie crédible", a-t-il déclaré au quo-
tidien allemand Frankfurter Allgemeine
Zeitung. "En clair : ce n'est pas l'euro
qui est en danger, mais la politique fis-
cale de certains pays, qu'il faut prendre
à bras-le-corps", a-t-il ajouté, selon le
texte en allemand. "Les mouvements
sur les marchés sont toujours une com-
binaison de  l'humeur des investisseurs
et de l'influence de spéculateurs,
comme les hedge funds", selon M.
Trichet. La monnaie unique a été beau-
coup chahutée ces dernières semaines,
victime des inquiétudes sur les finances
publiques européennes après la crise
grecque. Au point d'alimenter les spé-
culations sur une éventuelle interven-
tion de la BCE sur les marchés des
changes pour soutenir l'euro. "Je ne
commente jamais les interventions", a
simplement fait savoir M. Trichet au
quotidien. Le président de la BCE a éga-
lement rappelé qu'il était favorable à
une plus grande régulation des
banques et des fonds spéculatifs. "Dans
le secteur financier en général, pas seu-
lement dans les banques, certains com-
portements se sont développés qui
s'écartent fortement des valeurs fonda-
mentales de nos sociétés démocra-
tiques. Nous avons besoin d'un chan-
gement de valeurs dans le secteur
financier", a-t-il dit.

R. E.

COOPÉRATION ALGÉRO- ALLEMANDE

Une délégation d’hommes d’affaires 
à partir de mardi dans la capitale

SPMC DE BENI SAF

Objectif : une production de 500 mille
tonnes de pouzzolane pour cette année
U n objectif de production de 500.000

tonnes de pouzzolane, un matériau
utilisé dans la fabrication du ciment,

a été assigné à la société de pouzzolane et
des matériaux de construction (SPMC) de
Beni Saf (30 km d’Ain Temouchent), a-t-on
appris samedi de son directeur général. 

«Il s’agit là de l’exploitation, à plein
régime, des équipements installés, soit la
capacité globale de l’usine", a-t-il affirmé.
Pour atteindre cet objectif, la société
compte sur des réserves géologiques dépas-
sant les 18 millions de tonnes de produit,

respectivement, aux carrières Bouhmidi et
Rokbet El Hassi de Beni Saf où elle détient
les titres miniers, a-t-il indiqué. Quatre
autres sont en exploration au niveau de la
wilaya de Tlemcen, a-t-il ajouté en rappe-
lant que la SPMC de Beni Saf a produit
quelque 260 mille t de ce produit, en 2009,
contre 377.346 t en 2008. La pouzzolane
est un produit naturel, une roche volcanique
siliceuse destinée à la production de
ciment. Elle est utilisée comme ajout au
clinker pour la fabrication du ciment, pour
les besoins de la cimenterie de Beni Saf, a-

t-on expliqué.  Cette société, filiale du
groupe FERPHOS, entend développer de
nouvelles utilisations pour la pouzzolane.
La diversification de cette utilisation résul-
te des caractéristiques physico-chimiques
de la pouzzolane qui lui permettent une
large gamme d’utilisation, a-t-on signalé.  

Il est projeté, dans ce cadre, la fabrica-
tion et la commercialisation d’agglomérés
à base de pouzzolane, parallèlement au
développement de l’export et au recrute-
ment de nouveaux marchés cimentiers. 

APS  

LES FINANCEMENTS DU VOISINAGE EN MÉDITERRANÉE POUR LA PÉRIODE 2011-2013 EN HAUSSE

172 millions d’euros pour l’Algérie
D otée de 12 milliards d’euros dont les

deux-tiers pour les pays du sud, au
cours de la période 2007-2013, la

politique européenne de voisinage  vise,
notamment, à aider les programmes
indicatifs nationaux (PIN). Selon le site
‘’Econostrum’’l’année 2010 est considérée
comme une année charnière dans cette
stratégie européenne de soutien financier
aux pays méditerranéens dans la mesure où
«elle va marquer l’achèvement de la
première tranche de  l’instrument européen
de voisinage et de partenariat». Parmi les
16 pays concernés par ce dispositif,
l’Algérie se voit octroyer 57,33 millions
d’euros pour poursuivre l’objectif assigné
aux pays bénéficiaires, à savoir le
renforcement de la stabilité, la prospérité
et la sécurité commune. Le site Internet
d’Econostrum précise que «Les montants
qui seront octroyés aux différents pays pour
la période 2011-2013 sont désormais tous

définis avec la publication de l’ensemble
des programmes indicatifs nationaux
rédigés par la Commission européenne, en
concertation avec les gouvernements des
pays partenaires, les Etats membres de
l’Union européenne, d’autres bailleurs de
fonds internationaux et des organisations
de la société civile». Les programmes
indicatifs nationaux de l’Algérie, selon le
site, affichent un montant de 172 millions
d’euros pour les trois prochaines années
avec des montants annuels de 57,33
millions d’euros, soit une évolution
annuelle entre les périodes 2007-2010 et
2010-2013 de 4,2 %. Notre source ajoute
que «Pour les trois années à venir, les PIN
des huit pays méditerranéens partenaires
représentent un montant total de 1,949
milliard d’euros, en progression partout. La
palme de la hausse revient toutefois à la
Syrie dont le montant annuel qui sera
investi entre 2011 et 2013 progresse de

32,3% par rapport aux sommes dépensées
annuellement entre 2007 et 2010. Le
Maroc (+18,3%) et la Jordanie (+12,2%)
enregistrent également des hausses
importantes». Concernant la Tunisie, les
quatre domaines prioritaires de l’enveloppe
financière qui lui est octroyée, sont
inhérents à l’emploi (48 à 64 millions
d’euros), le programme d’appui à
l’intégration de l’économie tunisienne
dans l’économie européenne (84 à 90
millions d’euros), le programme d’appui
aux entreprises (76 à 84 millions) et,
enfin, la justice (15 à 20 millions d’euros).

Pour ce qui est des négociations pour la
prochaine étape allant de 2014 à 2020,
elles sont programmées  durant le premier
semestre de l’année 2010. Il est surtout
question de constituer des macro régions,
mais la complexité de ce projet alimente la
polémique et les divergences.

A.  A .

La Chambre algérienne de
Commerce et d’industrie (CACI)
annonce que dans le cadre du
renforcement de la coopération
économique et commerciale
algéro- allemande, une importante
délégation d’hommes d’affaires
allemands séjournera à Alger du 25
au 28 du mois courant. 

PAR AMAR AOUIMER

S ous le patronage du ministère
fédéral allemand de l’Economie et
de la Technologie, la délégation
germanique est composée d’une

vingtaine d’entreprises relevant de sec-
teurs économiques et industriels autant
variés que stratégiques, tels que le génie
civil, les travaux topographiques, les
études géotechniques, les études tech-
niques et industrie minière (minerai de fer,
cuivre) la  construction (construction sou-
terraine) et l’industrie des matériaux de
construction (ciment, calcaire, gypse,
sable et gravier), ainsi que les systèmes de
communication (solutions de surveillance
IP CCTV).

On peut également citer les domaines
de la fabrication de fenêtres, volets, portes
de garage, portes intérieures et exté-
rieures, les contrevents et systèmes de

protection contre le soleil, l’ingéneerie de
transport (transport aérien et maritime), la
biotechnologie, l’épuration et traitement
des eaux usées.D’autres entrepreneurs
sont spécialisés dans la fabrication d’adhé-
sifs pour les arts graphiques et l’industrie
de peinture et de laque, la fabrication
d’éléments de mesurage et de contrôle
pour l’industrie du câble, de fil, de tuyau-
systèmes intra-logistiques (bacs de stoc-
kage, les systèmes de rayonnage à éta-
gères et plateforme de stockage). A noter
aussi d’autres secteurs importants suscep-
tibles d’intéresser les opérateurs écono-

miques algériens, tant publics que privés,
à savoir la production de convoyeurs
dynamiques et des systèmes de prépara-
tion de commandes automatisées - fabri-
cation de lampes UV à basse pression
pour la désinfection de l’eau, des surfaces
et de l’air ainsi que la transformation
d’oléagineux, ainsi que le raffinage.

La Caci organise, en collaboration
avec l’association allemande Numov
(German Near and Middle East
Association), une rencontre d’affaires
mercredi prochain à Alger.

A .  A .
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Les averses printanières
ont, un tant soit peu,
ralenti les nombreux
chantiers à travers la
commune. Avec le retour
du soleil tout devrait
rentrer dans l’ordre.
PAR A/HAMID MEGHICHE

S' engageant dans une
course contre la
montre avec la recru-
descence de ondées sai-

sonniaères, les responsables du sec-
teur de travaux publics  au niveau de
la commune des Eucalyptus se met-
tent à accélérer la cadence de travaux
de bitumage et d'entretien de tron-
çons dégradés du réseau routier inter-
quartiers,et celui reliant la localité à
la périphérie. Ainsi, l'enveloppe
octroyée au titre du Plan communal
de développement  2010 est estimée
à 700 milliards centimes. Somme qui
révèle ,selon les instances locales,
le degré de dégradation qu'a connu le
réseau routier à  travers la commune
durant ces dernières années, mais qui
correspondant à la dynamique de
reconstruction en cours depuis l'an
2007. En effet, une grande partie de
l'ancien réseau se trouve dans un état
impraticable, en dépit des  nom-
breuses opérations de revêtement
effectuées à partir de l'an 2008, où
l'urbanisation de la ville a atteint
son apogée en termes de projets
visant à l'amélioration du cadre de
vie de près de cent mille habitants.
Une extraordinaire dynamique s'est
installée à travers le tissu urbain à
rénover ou à extendre, ce qui a entraî-
né un ballet incessant des engins uti-
lisés au profit du combat des travaux
publics engagé dans une optique de

désenclavement d'un site qui a été la
cible du terrorisme. Ceci en plus de
sa mise en valeur dans le cadre de
l'investissement du potentiel local.
A vrai dire, la rénovation des
conduites et de différents réseaux
d'eau, d'électricité et de gaz a fait que
les routes ont été éventrées en plu-
sieurs endroits. De manière à assister
vraiment à des retranchements au
niveau de quartiers populaires, où la
nécessité de rénover les installa-
tions hydriques et sanitaires, était
carrément dictée par le souci de four-
nir, à plus de  vingt mille habitants,
des commodités urbaines, lesquelles
sont apparues solennellement au
cours de l'an 2009. En plus les pluies
diluviennes, abattues ces trois der-
nières années sur la commune, ont
provoqué, à maintes reprises, des
inondations  ravageuses, ayant pour
conséquence la dégradation des infra-
structures routiéres.Pour cela, les
interventions engagées étaient
d'ordre urgent dans le but de rétablir
la circulation automobile  sur des
points sensibles à l'activité quoti-
dienne de la population. Toutefois

d’importantes opérations sont tou-
jours censées être inscrites dans un
cadre du projet communal de déve-
loppement. Comme c'est le cas pour
cette année de 2010, où l'inscription
de nombreux projets de maintenance
était la revendication des citoyens et
la proposition des élus. Pour l'admi-
nistration de tutelle, la réhabilita-
tion des routes est tout aussi impor-
tante, d'autant que l'état d'avance-
ment d'opérations socio-écono-
miques  semble compromis par le
rythme de la réalisation et la mainte-
nance du réseau routier. A cet effet,
les services techniques, après la
désignation d'entrepreneurs quali-
fiés, s'efforcent de booster les tra-
vaux de réalisation au niveau des
points névralgiques, mais surtout de
faire respecter le délai de réalisation.
Les travaux ont connu une petite
pause lors desaverses printanières,
souvent assez fortes, mais tout
devrait rentrer dans l’ordre et les pro-
jets devraient atteindre, dorénavant
leur vitesse de croisière. 

A.-  A.  M. 

AMÉLIORATION DU CADRE DE VIE AUX EUCALYPTUS

700 milliards de centimes pour
la maintenance des routes

CYBERGALERIE, DIDOUCHE-MOURAD

Amel Daoudi expose ses
“Récup-Œuvres”  

Amel Daoudi, plasticienne pour le moins originale,
tient une exposition à la cybergalerie Didouche-
Mourad,  rapporte un communiqué de l’APS. Amel
a opté pour  des matériaux originaux, pour la réa-
lisation de ses œuvres elleutilise des objets de
récupération pour aboutir à ses“Récup-Art”.
"J'utilise tout ce que je trouve comme matière à
recycler pour réaliser mes tableaux", dit-elle.
L'artiste-peintre offre une deuxième vie aux car-
ton, objets en verre “cassés”, papier,  boutons,
perles détériorés par le temps, et même des bouts
de fil d’or (fetla) utilisés pour la broderie des
tenues traditionnelles algériennes.  Amel Daoudi,
qui est tournée résolument vers le naturel, utilise
pour ses couleurs des épices ou le jaune  d'œuf.
Elle propose trente tableaux de style figuratif ou
abstrait traitant de divers thèmes, dont celui du
rapport entre l'homme et la nature et des relations
entre les êtres humains, qu'elle matérialise à tra-
vers la symbolique d'une trame de fils ressem-
blant à celles des tisserands. "Je m'inspire sou-
vent de notre patrimoine culturel", confie l’artiste
qui compte, parmi ses œuvres, un tableau réalisé
en verre sur lequel sont reproduits des "zelaidj"
(mosaiques anciennes), ainsi que des séries de
peintures représentant des “ibzam” (broches)
reprenant des symboles du terroir.  Amel, tout en
restant proche du patrimoine algérien,  essaye
d’introduire une touche moderne à ses œuvres en
faisant appel à une palette de couleurs richement
contrastées et harmonieuses. “J’attache un grand
soin à la préparation des couleurs pour la réalisa-
tion des ombres sur mes tableaux afin de mettre
en valeur la lumière”, explique Amel. L’artiste s’ar-
range pour donner du relief à ses œuvres par
l'ajout de matières afin, explique-t-elle, de confé-
rer  un certain effet, non seulement visuel, mais
également  tactile. "J'utilise cette méthode pour
permettre même aux non-voyants de goûter à la
peinture, et, pourquoi pas, susciter des vocations",
conclut cette artiste autodidacte dont l'exposition
se poursuit jusqu'au 25 du mois en  cours.  

DRARIA

Réfection de plusieurs écoles
La circonscription administrative de Draria a lancé,
au cours de ces derniers mois, plusieurs projets
visant l’amélioration du cadre de vie au sein de
cette localité. Dans ce sens la réfection de plu-
sieurs écoles est programmée avant la prochaine
rentrée scolaire. Les projets d’aménagement
concerneront les écoles Saadiyne-Abdelkader,
Laichaoui, Hadj-Yagoub, R amdania et l’établisse-
ment Xairia. Les écoles, jusque là  non dotées de
cantines, devraient en bénéficier dans le cadre de
ce programme, cela au grand bonheur des élèves
et soulagement de leurs parents.  Il est prévu, éga-
lement, la réalisation d’un réseau d’assainisse-
ment à la cité Abattoir à Douéra pendant qu’un
autre collecteur d’assainissement sera installé
dans la localité Hadj-Yagoub. 

CITÉ DIAR EL-AFIA

Réalisation d’un boulodrome
L’absence d’infrastructures de loisirs se fait res-
sentir cruellement dans certains quartiers de la
capitale, plus précisément au niveau des quartiers
populaires où la conccontration  importante des
familles rend encore plus sensible ce problème,
sachant que ”l’oisiveté est mère de tous les vices”.
Pour pallier un tant soit peu ce vide, les autorités
communales de Kouba ont lancé la réalisation
d’un boulodrome au niveau de la cité Diar El Afia
à la cité des Annassers. Cette cité longtemps iso-
lée, durant la décennie noire, est en train de pan-
ser ses plaies et renait à la vie. Cette infrastructure
de loisir ne peut que recevoir l’approbation pleine
et entière des habitants de ce quartier. R. A.

Les services communaux  pour l’amélioration de l’état des routes.

EL-MAGHARIA  EX-LEVEILLEY, CADRE DE VIE 

Déficits infrastruturels et chômage
PAR CHAFIKA KAHLAL

L a commune d’El Magharia, plus
connue sous l’appellation de
«Leveilley», relevant de la

daïra d’Hussein Dey dans la wilaya
d’Alger, reste encore très pauvre et
défavorisée. Sa population, estimée
à plus de 30 mille âmes, végète dans
des conditions de vie lamentables, la
commune se débat en effet dans des
problèmes profonds. Le taux du chô-
mage, trop élevé dans la région,
engendre une grave délinquance.
N’ayant pas bénéficié de projets de
développement, et ce dans tous les
secteurs, depuis des décennies, la
crise du logement est cruelle. Un
citoyen nous dira : «Notre quotidien
est un vrai calvaire». Le gaz de ville
reste aussi le grand absent dans la
commune pourtant proche du centre
de la capitale. Une situation, qui
pénalise beaucoup les familles, las-
sées de courir après  les bonbonnes

de gaz. L’absence d’un plan d’aména-
gement fait que les trottoirs et les
quartiers de la commune sont prati-
quement impraticables. Le manque
flagrant d’infrastructures est encore
l’ autre problème qui saute aux yeux,
de même que tout espace pour les loi-
sirs ou les espaces  verts, qui sont  un
rêve inaccessible  pour les habi-
tants. Les autorités locales sont par-
faitement conscientes de ces graves
déficits, mais n’y peuvent pas grand-
chose en l’absence de moyens. Les
responsables de la commune d’El-
Magharia, justifient cette situation
par la pauvreté de la commune et le
manque flagrant de moyens et la fai-
blesse du budget, d’ailleurs et selon
le premier responsable de la localité
«le budget annuel n’excédant pas les
quatre milliards de centimes» alors
que ces dépenses approchent les sept
milliards de centimes  uniquement
pour faire face au payement des
salaires des employés communaux,

explique-t-on. La commune, pour le
moment, couvre ses dépenses grâce
qux quelques taxes des commerçants
et du seul concessionnaire automobi-
le BMW, lequel contribue à hauteur
de duex milliards de centimes chaque
année. Cela en plus des subventions
de la wilaya  qui contribue dans la
gestion financière de la commune.
«sans ces subventions, nous n’au-
rions jamais pu  faire face aux frais de
routine», nous expliquent nos
sources. Les responsables locauxont
bien tracé plusieurs projets de déve-
loppement local visant  l’améliora-
tion du cadre de vie des citoyens qui
n’arrêtent pas de déplorer cette situa-
tion difficile. Il est prévu, entre
autres, la réalisation d’infrastruc-
tures sportives et éducatives. Les
services communaux ont tenté, de
leur mieux, de combattre le chômage
en proposant 80 poste de pré-
emploi.                                                   

C. K.



L’histoire de Collo
en débat

A l’occasion de la célébration du mois du
Patrimoine, la petite ville de Collo, située à 70 km
à l’ouest du chef-lieu de wilaya,  a abrité, récem-
ment, la seconde édition des journées nationales
de l’histoire de cette région. Cette manifestation
organisée par la Direction de la culture, en coor-
dination avec l’université du 20-Août 1955, la
Direction des moudjahidine et la commune de
Collo, a réuni de nombreux historiens et univer-
sitaires venus de plusieurs wilayas de l’est du
pays. 
Durant les deux jours qu’a duré cette manifesta-
tion, les intervenants ont  consacré leurs diffé-
rentes approches aux résistances populaires mal
ou peu connues, car omises des écrits de  la plu-
part des historiens, au rôle des zaouïas durant la
lutte contre le colonialisme, ainsi qu’à la
connaissance de personnalités ayant marqué
l’histoire de la région. 
Les interventions ont été axées sur  certains
aspects de l’histoire de la région de Collo à tra-
vers les textes et les manuscrits des français, en
dressant une rétrospective sur l’époque romaine
et l’importance de la ville, qui s’appelait Chullu à
cette époque. La situation du port de Collo
durant  la période ottomane et son importance
pour le beylik de l’Est  a été également  abordée.
La colonisation  française et les campagnes de
conquêtes de la région ayant soulevé les tribus
des Beni Tifout, des Ouled  Attia, des Béni Ishak
et de Beni Mehenna ont été aussi évoquées.
Les conférenciers n’ont pas omis de mentionner
le caractère génocidaire de l’occupation, notam-
ment la répression dont été victimes les Beni
Tifouten en 1840, en se référant à des sources
militaires françaises. Des répressions  qui ont
amené à la conquête de Collo en 1843.

M. S.

La bibliothèque
de Bouyala célèbre
le 19 Mai 56

Plusieurs activités culturelles ont été organisées
le week-end dernier à  la bibliothèque de la cité
Bouyala de la ville de Skikda, dans le cadre de la
célébration du 54e anniversaire de la Journée
nationale de l’étudiant, correspondant au 19 mai
1956.
Des  concours de question-réponses dans plu-
sieurs disciplines scientifiques ont opposé les
stagiaires de l’Institut national de la formation
professionnelle Boudjemââ-El-Amri de Merdj
Eddib aux étudiants de l’université du 20-Août
55.  L’après-midi a été consacré à un gala musi-
cal  malouf animé par le chanteur  Chekkat
Ahmed. 
Des conférences sur la grève des étudiants algé-
riens de 1956 et sur les itinéraires de certains
martyrs de la Révolution de Novembre 54 ont
fait également partie du menu des activités cul-
turelles.  
La bibliothèque de Bouyala  s’est toujours distin-
guée  par l’organisation d’activités culturelles de
qualité qui ont contribué à augmenter sa fré-
quentation par les étudiants et les lycéens que
l’éloignement et l’isolement n’ont jamais pu les
en dissuader.

M. S.
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Une œuvre  archéologique
volée du musée de Skikda
en 1996 vient d’être
restituée aux autorités
algériennes. 

PAR MOHAMEDI SEGHIR

L’ œuvre, qui se trouve actuel-
lement au niveau du minis-
tère de la Culture, a été
remise, il y a seulement

quelques jours de cela, à l’ambassade
d’Algérie en Allemagne, par les
autorités judiciaires de la ville de
Munich (Land de la Bavière).  Il
s’agit d’une tête en marbre retrouvée
par les services d’Interpol  qu’aurait
réalisée  le célèbre sculpteur  grec
Phidias, représentant une femme que
certains connaisseurs attribuent à la
divinité grecque  Hygie, même si les
spécialistes du ministère de la
Culture la considèrent comme une
figurine inconnue et l’ont ainsi bap-
tisé Aïda, en attendant l’aboutisse-
ment des recherches engagées pour
pouvoir l’identifier.  

Hygie est, d’après la mythologie
grecque, la déesse de la santé et de la
propreté. D’ailleurs, le mot hygiène

vient de son nom.  Etant   la fille
d’Asclépios, le dieu de la médecine,
elle  était honorée par les Grecs
anciens qui la considéraient comme
une déesse puissante chargée de
veiller sur la santé des hommes, et
même des animaux étaient l’objet de
soins. 

En 2008, les Etats-Unis ont res-
titué à l’Algérie un buste en marbre
de l’empereur romain Marc Aurèle,

dérobé le 26 novembre 1996 au
musée de Skikda, en même temps
que huit autres pièces archéolo-
giques. 

Empereur romain (161-180 après
JC) et philosophe stoïcien, né le 26
avril 121 à Rome, Marc Aurèle est
mort le 17 mars 180 au cours d’une
bataille à Vindobona (actuellement
Vienne, en Autriche). 

Les autorités algériennes avaient
saisi Interpol au début de 1997 pour
le vol, dans des circonstances non
précisées, de la statue de Marc
Aurèle, répertoriée au Musée de
Skikda.  La statue, dont la trace a été
retrouvée à New York, a été identi-
fiée le 2 juin 2004 par la société bri-
tannique The Art Loss Register, spé-
cialisée dans la recherche des œuvres
d’art, antiquités et objets de valeur
volés. 

A la demande d’Interpol, le buste
a été ensuite retiré d’une vente pré-
vue par Christie’s en juin 2004 dans
sa galerie à Rockefeller Plaza à New
York, pour le compte de la galerie
marchande Samarcande (Paris). Le
13 décembre 2006, le procureur de
New York a ordonné la restitution du
buste à l’Algérie.

M . S .

UNE ŒUVRE ARCHÉOLOGIQUE VOLÉE AU MUSÉE DE SKIKDA,
RESTITUÉE AUX AUTORITÉS ALGÉRIENNES

AÏDA POURRAIT REPRÉSENTER
LA DIVINITÉ GRECQUE HYGIE  

AGRICULTURE
5.600 exploitations agricoles financées par l’Etat

U n financement de l’ordre de
112 milliards de dinars a été
accordé au profit   de 5.600

exploitations agricoles de la wilaya
de Skikda dans le cadre des différents
programmes de soutien accordés par
l’Etat sur un total de 9.969 exploi-
tations, soit plus de 56,17% des
exploitations qui sont considérées
susceptibles  de réaliser des surplus
de production et de pouvoir, par
conséquent, s’autofinancer à et assu-
rer leur développement à  l’avenir.  

Certaines filières agricoles ont
également bénéficié d’un soutien

conséquent  de l’Etat, à l’instar de
l’arboriculture fruitière  qui couvre
une superficie de 3.803 hectares,  les
chambres froides ainsi que l’ouver-
ture de pistes sur 125 km et l’ame-
née de l’énergie électrique sur plus de
17 km.  600 millions de dinars
seront  alloués  pour couvrir le pro-
gramme sectoriel  qui s’étalera jus-
qu’en 2013. 300 km de piste seront
ainsi aménagés alors que 250 hec-
tares de terre seront mis en valeur
pour un montant de 17 millions de
dinars.  8 mille hectares seront, par
ailleurs, réservés à  l’arboriculture

fruitière, pour les agrumes et les oli-
veraies essentiellement.  27  zones
agropastorales sont concernées par
une cinquantaine de projets en fonc-
tion des spécificités de chaque zone.
Ainsi, la zone de Guerbès bénéficie-
ra de trois projets pour développer
l’arboriculture et l’élevage.  La
région de Sebt, dans la daïra
d’Azzaba, va bénéficier de 05 projets
de mise en valeur de terres  agri-
coles, d’élevage ovin et bovin, de
correction torrentielle et de protec-
tion contre les érosions.  

M . S .

De nouveaux sièges pour les directions de wilaya
PAR REBHI BENALI

P lusieurs directions de wilaya
déménageront très prochaine-
ment dans de  nouveaux

sièges, qui sont actuellement en
cours de réalisation au niveau de la
cité Sicel et à Merdj Eddib. Ce seul
site abritera les sièges des  direc-
tions des transports, de l’environne-
ment, de l’hydraulique, la Direction
de l’action sociale et celle de la
pêche, en sus d’une infrastructure
contenant 70 bureaux appartenant
aux services de la wilaya. Des pro-
jets pour lesquels des autorisations

de programme, estimées à
380.430.000.00 DA ont  été
allouées.  

A la cité Sicel, cinq  autres pro-
jets de sièges de direction sont  en
voie d’achèvement. Il s’agit des
sièges des directions de l’énergie et
des mines,   des affaires religieuses,
du commerce, de la planification et
de l’éducation en plus d’un centre
des archives de la wilaya. Une auto-
risation de programme globale  de
531 millions de dinars a été égale-
ment consacrée à ces projets. Il y a
lieu de souligner que la wilaya de
Skikda a accusé un retard considé-

rable en matière d’infrastructures
administratives. Plusieurs services
de l’administration sont, en effet,
installés dans des locaux vétustes et
menaçant ruines et qui datent pour
la plupart de l’époque coloniale.   

Le wali, M. Tahar Melizi, qui a
effectué, récemment, une visite  au
niveau du   site de Merdj Eddib, a
surtout exigé d’achever, dans les
plus brefs délais, les travaux d’amé-
nagement  extérieur en cours afin
d’assurer un fonctionnement normal
des administrations qui ont déjà
occupé leurs sièges.  

R . B .

A nos lecteurs
Midi Libre, qui fait de l’information de proximité son
credo, met à la disposition de ses lecteurs et annon-
ceurs de l’Est une adresse email pour toutes informa-
tions, remarques ou suggestions qu’ils jugeront
utiles de porter à notre connaissance. Comme nous
les invitons particulièrement à signaler toute  mau-
vaise ou non distribution du journal. 

Email : midi-est@lemidi-dz.com

De précieuses oeuvres sculpturales d’art à préserver
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AÏN DEFLA, INFRASTRUCTURES DE JEUNESSE ET DES SPORTS 

Une délégation parlementaire 
au chevet du secteur
PAR CHEMS-EDDINE MOURAH

J eudi dernier, la wilaya de Aïn
Defla a accueilli une délégation
composée de cinq députés de

l’Assemblée populaire nationale
sous la conduite de Hassan Bounefla
du RND. Accompagnée du wali et des
membres de l’exécutif, cette déléga-
tion avait pour mission l’évaluation
de la situation du secteur de la jeunes-
se et des sports à travers la wilaya de
Aïn Defla et tout ce qui a trait aux
équipements des structures de jeunes-
se. Comme première étape, fixée pour
sa visite, le groupe parlementaire
s’est rendu à la station equestre afin
d’y assister à une démonstration
magistrale de jeunes cavaliers,
membres de ce club. La question de la
réalisation d’un centre de loisirs et

d’une école de formation pour l’évo-
lution du sport equestre a été abordée
au cours de cette visite. Visitant les
structures sportives (stades et salle
omnisport), la délégation parlemen-
taire a été attentive et sensible aux
doléances des jeunes sportifs. Ainsi,
un terrain de football de deux mille
cinq cents places a été retenu, dont les
travaux débuteront dans quelques
mois. À Miliana, la délégation a visi-
té le stade communal. Invités par les
autorités locales, les députés se sont
rendus au musée Émir-Abdelkader et à
la mosquée Sidi-Ahmed-Benyoucef.
Le chef de la délégation  soulignera au
cours d’un bref entretien ceci : “ Nous
avons visité quatre wilayas et aujour-
d’hui nous sommes à Aïn Defla pour
étudier, en collaboration avec la
Direction de la jeunesse et des sports,

les besoins de la willaya dans son
secteur. Nous visons à donner un nou-
vel élan aux activités sportives par la
création d’infrastructures en direction
des jeunes qui formeront l’élite de
demain”. De son côté, M. Kadi, wali
de Aïn Defla, nous donnera plus de
précisions en ce qui concerne la mis-
sion de cette délégation : “Le secteur
de la jeunesse et des sports retient
toute notre attention et les services
ne lésineront sur aucun moyen pour le
développement des activités spor-
tives. Les zones rurales, ainsi que les
communes éloignées, bénéficieront,
elles aussi, d’importants moyens et
nous faisons tout pour sensibiliser
l’ensemble des partenaires pour
mettre en œuvre les différents projets
touchant aux activités sportives et de
loisir”. C.-E. M.

BÉJAIA, ECOLE DES MÉTIERS DE L’HÔTELLERIE

PORTES OUVERTES SUR LE
SECTEUR VITAL DU TOURISME
L’EMHT a ouvert ses portes il
y a déjà cinq années et depuis
deux cent cinquante jeunes
ont bénéficié des formations
dédiées aux métiers de
l’hôtellerie au sein de cet
établissement.

PAR LOUNIS SI AMER

A Akbou, deuxième ville de la
wilaya de Béjaïa se sont
tenues au cours de la pre-
mière quinzaine du mois

courant des journées portes ouvertes
sur des métiers qui, en principe,
devraient tenir le haut du pavé si le
secteur était quelque peu développé :
il s’agit du tourisme.

L’Ecole des métiers de l’hôtellerie,
dont le siège se trouve au niveau du
faubourg de Guendouza, plus spéciale-
ment au lotissement Mettidji est une
école privée de formation en hôtelle-
rie ouverte depuis plus de cinq années
et qui a eu à former, jusque-là plus de
deux cent cinquante jeunes dans
diverses spécialités qualifiantes, à
l’instar de la cuisine, la pâtisserie, la
réception l’accueil hôtelier ainsi que
la boulangerie/viennoiserie.

L’école utilise 70 % de ses capaci-
tés d’accueil et les apprenants vien-
nent de différentes wilayas. Réalisée
sur les fonds propres du gérant qui est
lui-même un professionnel de la spé-
cialité, l’établissement compte lan-
cer des formations diplomantes qui
seront sanctionnés par des CAP et
des Brevets de techniciens.Pour aller
toujours de l’avant dans ce secteur
vital qui fait vivre plusieurs pays non
loin du nôtre les responsables de
l’école ont eu à faire certaines propo-

sitions aux autorités de wilaya char-
gées du domaine afin que les efforts
soient conjugués et que la formation
greffée à l’exploitation et la restaura-
tion (comprendre celle des édifices)
soient menées en parallèle. Une pro-
position concernant un mode de mise
à sa disposition d’hôtels publics fer-
més depuis très longtemps pour en
faire des «hôtels-écoles» avec le
mode adéquat n’a encore fait l’objet
d’aucune suite de la part des destina-
taires.Lors de cette manifestation de
vulgarisation, il a été malheureux de
constater que presqu’aucun intérêt n’y
a été accordé par les autorités locales
encore moins celles de wilaya, sur-
tout celles concernées par la forma-
tion, l’apprentissage et l’emploi.
Cela est d’autant plus regrettable
lorsque l’on sait qu’en matière de for-
mation en la spécialité il n’y a que les

deux anciens instituts de Tizi- Ouzou
et Bou-Saâda avec celui de l’hôtel
Aurassi en supérieur. C’est donc le
moment de booster la chose en orien-
tant de plus en plus de jeunes vers ce
secteur pour ne pas faire dans l’ap-
prentissage archaïque sur le tas qui a
prouvé ses limites.

Si des Moyens-Orientaux sont
intéressé par ce domaine et qu’ils pro-
posent de construire des écoles en ce
sens, cela voudrait dire qu’il est vital
et aussi fructueux, alors pourquoi
notre département de formation pro-
fessionnelle n’ engage-t-il pas au
moins une réflexion, à défaut de pro-
jets. Inutile de rappeler que notre
pays présente plusieurs sortes de tou-
risme : le balnéaire, celui de mon-
tagne, le désertique, le thermal et
bien d’autres encore. Abon entendeur
salut. L. S. A.  

L’École des métiers de l’hôtellerie.

BEJAÏA
Recensement des familles
necessiteuses 

La commission sociale et culturelle de la commune
de Béjaïa  a décidé, au terme d’une réunion de tra-
vail consacrée à l’étude des dossiers des familles
nécessiteuses,  d’octroyer des aides diverses  pour
trois cent trente-quatre personnes éstimées être
dans le besoin absolu. Ainsi des aides allant de 3 à 4
mille  dinars ont été attribuées aux personnes dont
les dossiers ont été retenus après une enquête stric-
te. Vingt-neuf personnes ont également bénéficié
d’aides pour des soinsmédicaux. Certains  d’entre
les cas retenus devraient subir des interventions chi-
rurgicales coûteuses et auxquelles elles ne pou-
vaient pas faire face financièrement vu leur situation
de grave précarité. Diverses sommes ont été, par
ailleurs, distribuées à plusieurs familles.  «Nous
accordons des aides financières périodiques pour
tenter de soulager les souffrances de nos conci-
toyens», a indiqué avant-  hier Hamid Merouani, pré-
sident de la commission sociale et culturellede l’as-
semblée populaire communale laquelle se trouve,
dans la plupart des cas, submergée par le nombre de
demandeurs de ces aides. En effet des milliers, voire
des milliers de personnes comptent sur ces aides
vitales pour tenter de survivre. C’est dire le degré de
précarité atteint par des centaines de familles
béjaouies. Le mois de Ramadhan a le mérite de
mettre au jour leur nombre dépassant à travers la
wilaya de Béjaïa le chiffre affolant des seize mille
nécessiteux. La Direction de l’action sociale peut par-
faitement attester de cette situation dont la courbe
va en grimpant de façon exponentielle d’année en
année.

A. K.

TÉNÈS
Une station d’épuration
des eaux usées pour 2011 

La Direction de l’hydraulique de la wilaya de Chlef a
initié le projet pour la réalisation d’une station d’épu-
ration des eaux usées qui devrait être réceptionné au
cours de l’année 2011. Ce projet crucial a été donc
déjà retenu et inscrit dans le programme de la
Direction de l’hydraulique de Chlef. Le site sur lequel
sera  réalisée cette importante infrastructure a fait
l’objet d’une étude approfondie de la part des ser-
vices techniques compétents, indique notre sourcen
qui nous explique que cette étude a pris en considé-
ration particulièrement  le volet du respect de l’envi-
ronnement. Cet ouvrage, une fois réalisé, devrait
permattre de traiter tous les rejets d’eaux usées pro-
venant de cette importante agglomération côtière.
Actuellement les eaux usées sont déversées directe-
ment dans la mer, avec toutes les implications néga-
tives qu’elles  peuvent engendrer pour la faune et la
flore marines. D’ailleurs les services sanitaires, qui
procèdent régulièrement au contrôle de la qualité de
l’eau de mer, ont tiré la sonnette d’alarme et décon-
seillent vivement aux enfants de se baigner en cer-
tains endroits du littoral, cela du fait du taux élevé de
pollution relevé : c’est le cas de la plage de la Marina
ou encore celle de Oued Gseb Ouest. Par ailleurs il
est important de signaler que l’autre grave source de
pollution provient de l’usine de céramique située à
Sidi Akkacha à environ cinq kilomètres de Ténès.
Des produits chimiques, entrant dans la composition
de la céramique, sont en effet  rejetés dans Oued
Allala dont les eaux, à leur tour, se déversent dans la
mer aggravant un peu plus la pollution des eaux de
mer. Cette station d’épuration arrive donc à point
nommé, de l’avis de tous.                                           

B. O.
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HABITAT PRÉCAIRE À JIJEL    
A quand l’éradication du
bidonville de Harraten ?

Les habitants de la cité Harraten, 5 km à la
sortie est de la ville de Jijel, victimes l’année
dernière de symptômes de fièvre typhoïde,
où plus d’une centaine de cas ont été enregis-
trés, sont toujours dans l’attente de leur  relo-
gement, après les promesses formulées par
les pouvoirs publics. 
Une opération qui n’a que trop tardé vu l’ur-
gence et les menaces qui pèsent sur leur
santé, affirment-ils.  
Il convient de rappeler  que l’année dernière,
lors de l’apparition de cas de typhoïde dans
ce bidonville, le ministre de la Santé, M. Said
Barkat, s’était rendu inopinément à Jijel et a
recommandé, en concertation avec les autori-
tés locales et le ministère de l’Habitat, de relo-
ger ces familles dans les semaines qui suivent
dans de nouvelles habitations.
On se rappelle aussi, que les experts du
ministère de la Santé, dépêchés en urgence
sur les lieux, ont établi le même diagnostic, à
savoir l’éradication pure et simple de ce
bidonville, constitué de quelque 311 habita-
tions précaires, selon un recensement effec-
tué l’année dernière. 
Un moyen d’éradiquer le mal à la racine, lors-
qu’on sait que l’absence de réseau d’assainis-
sement et d’eau potable est à l’origine de l’ap-
parition de la maladie.   
Or, plus d’une année après cette promesse,
les familles dudit quartier ne voient rien venir
à l’horizon et commencent à s’impatienter.   
D’aucuns s’interrogent, ici à Jijel, sur les rai-
sons qui ont retardé l’éradication de ce bidon-
ville, notamment quand on voit l’état de pré-
carité dans lequel vivent ces familles. Des
conditions de vie déplorables qui sont à l’ori-
gine de la réapparition de symptômes de
typhoïde il y a quelques semaines de cela.

S. B.

EL TARF 
294 appareils de mesure
contrôlé par l’ONML 

Les contrôleurs de l’Office national de métrolo-
gie légale (ONML) ont procédé, au cours du pre-
mier trimestre 2010 à El Tarf au contrôle de 294
appareils de mesure, indique-t-on auprès de cet
office. Ces sorties sur le terrain ont permis la
constatation de plusieurs infractions qui se sont
soldées par le rejet de 39 appareils dont 37
balances et 2 ponts bascules relevant de la
Coopérative de céréales et légumes secs
(CCLS). 

Tournoi féminin de 
football algéro-tunisien

Un comité de wilaya vient d’être mis en place à
El Tarf pour l’organisation d’un tournoi de foot-
ball féminin entre des équipes algériennes et
tunisiennes, apprend-on de la Direction de la
jeunesse et sports. 
Ce tournoi, initié par le club amateur de football
féminin, le Wifak d’El Tarf, se déroulera à partir
du 2 juillet prochain à l’occasion de la célébra-
tion de la Fête de l’indépendance et de la jeu-
nesse. Il regroupera quatre équipes, en l’occur-
rence deux clubs tunisiens de Sbeïtla et de
Gafsa, et les équipes algériennes de Tébessa et
du Wifak d’El Tarf. 

APS

BATNA, EXPORTATION DE L’ORGE DES AURÈS 

CONSÉCRATION D’UNE QUALITÉ
IRRÉPROCHABLE
Une quantité de 260.000
quintaux d’orge produite
dans la wilaya de Batna
sera prochainement
exportée vers les
marchés internationaux.

U ne opération vécue par les
céréaliculteurs des Aurès
comme une consécration
de la qualité du produit.

Selon le directeur de la
Coopérative des céréales et
légumes secs (CCLS) de Batna,
plus de 511.000 quintaux de cette
céréale avaient été collectés par son
établissement au cours de la derniè-
re saison agricole. 

Une saison marquée, rappelle
M. Khelifa Mansar, par un niveau
de production "record", de l’ordre de
près de 2 millions de quintaux de
céréales, toutes espèces confon-
dues.         S’agissant plus spéci-
fiquement de l’orge, le même res-
ponsable explique que si les agri-
culteurs confient plus volontiers
leur production à la CCLS c’est en
partie en raison du prix d’achat
incitatif fixé à 2.500 DA le quintal
alors que le prix de vente aux pay-
sans du quintal de fourrage était de
1.500 DA.         Selon les spécia-
listes, l’orge produite dans la
wilaya de Batna est d’une excellen-
te qualité et n’a pas été affectée par
les maladies et autres parasites tou-
chant généralement les céréales. 

Chose qui explique, selon eux,
son choix pour l’exportation qui
exige que le produit soit exempt de
tout reproche et satisfasse à
nombre de conditions. Dans le
même contexte, le directeur des
services agricoles (DSA),
M.Mohamed-Lamine Grabsi, sou-
ligne que Batna figure parmi les
premières wilayas du pays produc-
trices d’orge grâce à plusieurs
atouts naturels favorisant cette
récolte, notamment dans les
régions Sud de Barika et d’El
Djezzar. Batna recèle, de surcroît,

un important cheptel dont l’ali-
mentation exige d’importantes
quantités de fourrages dont l’orge
reste le plus important, ajoute le
même responsable, relevant que
cette situation a amené les agricul-
teurs à opter pour la culture de
cette céréale qui exige peu d’efforts
et de moindres coûts. Plusieurs
wilayas à vocation pastorale pui-
saient, il y a quelques années, dans
la production céréalière de Batna
pour alimenter leurs troupeaux,
rappelle le DSA avant de souligner
que des hangars de la wilaya étaient
utilisés, il n’y a pas si longtemps,
pour stocker les quantités d’orge
importées. Pourtant, selon M.
Grabsi, la part consacrée à l’orge
dans la superficie céréalière totale
de la wilaya a baissé au cours de
ces dernières années, passant de 70
% à un peu plus de 50 % au béné-
ficie de la culture du blé dans le
cadre de stratégie nationale de sécu-
rité alimentaire. Selon les services
agricoles, une carte délimitant les
terres de la wilaya à réserver à l’or-
ge et celles à consacrer au blé a été
élaborée dans le cadre de la valori-
sation et l’optimisation de l’ex-
ploitation des atouts agricoles de la
région. Dans les campagnes et les

villages de cette wilaya, l’orge
demeure un aliment incontournable
pour la préparation d’une variété de
galette localement appelée Kesrat
el harchaya dont le goût est parti-
culièrement apprécié lorsque sa
cuisson se fait sur des braises de
bois. Très indiquée pour les per-
sonnes souffrant de colopathie, ce
pain tout comme celui à base de
semoule de blé entier suscite
depuis quelque temps un regain
d’intérêt dans les grandes villes où
il est proposé par certains boulan-
gers et épiciers. 

Cette demande sur la semoule
d’orge est également soulignée par
les gérants de nombreux moulins
traditionnels de céréales. Elle peur
également être observée au vieux
marché des épices, Er-Rahba, de la
capitale des Aurès où  l’on propo-
se même du couscous à base d’or-
ge. 

Seulement, cette année, si les
agriculteurs auréssiens sont heu-
reux de pouvoir disposer de grandes
quantités d’orge pour leurs mets
délicieux mais non moins diété-
tiques et bienfaisants, ils sont sur-
tout très fiers de la voir traverser la
Méditerranée.

A P S

DESSERTE EL TARF- ANNABA 

Les chauffeurs de taxi en grève
PAR MOURAD SABER

L es chauffeurs de taxi de la
wilaya d’El Tarf, en particulier
ceux assurant la desserte entre

le chef lieu et la capitale de l’acier,
observent, depuis hier, un arrêt de
travail. Selon leur représentant syn-
dical, la place de stationnement dont
ils sont attributaires ne présente pas
les commodités requises. Notons
que ce problème a été exposé à qui
de droit à maintes reprises, à coup de

débrayages à répétition, mais aucune
solution n’a été trouvée. «  Les
chauffeurs de taxi sont ballotés d’un
endroit à un autre depuis que les pre-
miers travaux ont été effectués
devant le siège de la wilaya » nous
confie le délégué syndical. Un des
anciens dans le métier nous apprend
qu’il ne compte pas reprendre le  tra-
vail tant que les autorités locales ne
se penchent pas sérieusement sur
cette question. M .  S .
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Une production record de céréales, notamment, un’orge de très bonne qualité.
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Permettre aux personnes,
venues de loin, atteintes de
cancer et à leurs
accompagnateurs de ne plus
se faire de soucis pour leur
hébergement durant la
période du traitement, a fait
germer l’idée de cette maison
d’accueil.
PAR KARIM BOUDIAF

L e centre anticancer de Blida
accueille des malades origi-
naires de toutes les wilayates
du pays. Les malades et leurs

familles qui viennent parfois de loin,
doivent se déplacer pour les besoins
du diagnostic et ou du traitement (chi-
rurgie, radiothérapie, chimiothérapie)
et séjourner au centre anticancer ou
près du centre .

Selon le porteur du projet (l’asso-
ciation d'aide aux malades atteints du
cancer El Badr de Blida),  près de 120
malades par jour sont traités au sein
de ce centre, ils ne peuvent à l'éviden-
ce tous y être hospitalisés .

De ce fait et selon nos sources, les
patients rencontrent de grandes diffi-
cultés pour leur hébergement. En chi-
miothérapie, le patient suit une cure
périodique tous les ving et un jours.
La cure ne démarre qu'après les résul-
tats biologiques de prélèvement effec-
tués le jour même, ce qui oblige les
malades de l'intérieur du pays à se
déplacer la veille pour les prélève-
ments du lendemain.

Selon nos sources, l'éloignement
et dans certains cas les effets secon-
daires de la chimiothérapie font que le
malade ne peut rejoindre son domici-
le le jour même.

Le malade a donc besoin de séjour-
ner près du centre anticancer la veille
et le jour de la chimiothérapie.

Toujours selon nos sources, les exa-
mens complémentaires, scanner,
IRM, mammographie, bilan biolo-
giques, résultats d'anatome-patholo-
gie, demandés par les médecins néces-
sitent plusieurs jours, posant pour ces
patients des problèmes liés à l'héber-
gement.

Pour l'année 2008, selon notre
source, le CAC de Blida a assuré
38.160 consultations spécialisées,
5.054 admissions, 71.175 journées
d'hospitalisation, 75% de ces
malades résident en dehors de la
wilaya de Blida.   Pour favoriser l'ac-
cès aux soins, l'association El Badr,
très tôt confrontée  au problème de
l'hébergement des malades, notam-
ment des plus démunis, selon notre
source, cette dernière (l'association El
Badr), a inscrit, parmi ses objectifs à
réaliser dans les meilleurs délais pos-
sibles, la construction d'une structure
d'accueil et d'hébergement des malades
et de leurs familles à l'interface entre
l'hopital et le domicile. Une maison
des patients proche du centre antican-
cer représente,  pour les patients,
selon nos sources, une extraordinaire
opportunité d'améliorer l'accès aux

soins et de mieux vivre leur maladie.
Elle permet par ailleurs une meilleure
utilisation des plateaux techniques du
CAC de Blida et de traiter un plus
grand nombre de malades à des stades
précoces de la maladie. Selon notre
source, les objectifs d'une telle struc-
ture est d'héberger les patients pendant
leur traitement et éventuellement
leurs familles, de s’assurer que le
patient suit régulièrement certains
traitements comme la chimiothéra-
pie, la radiothérapie en cure ambula-
toire et de leur apporter un soutien
moral. Les membres de l'association
El Badr font de ce projet une priorité
et se mobilisent au niveau local et
national afin de réunir les fonds néces-
saires pour la réalisation de la maison
des patients et de leurs accompagna-
teurs. El Badr demande à  chacun d'ap-
porter son aide pour la réalisation de
cette maison pour le grand bonheur
des malades et de leurs parents.

El Badr explique que la réalisation
de ce projet vital sera possible grâce à
l’aide des pouvoirs publics, de la soli-
darité de la société civile et la généro-
sité des donateurs.

K. B.

BLIDA, POUR LE REPOS ET BIEN-ÊTRE DES MALADES ATTEINTS DE CANCER

Une maison d’accueil pour les
patients et leurs familles 

BERROUAGHIA

L’unique salle de cinéma
fermée depuis 2002

“El Farik” est l’unique salle de cinéma, d’ailleurs
fermée, au niveau du village Les Asphodèles à
Berrouaghia pour une population de plus de
soixante mille habitants  (60.225). Cette salle pré-
sente une grave détérioration et risque même de
s’effondrer à la moindre secousse un tant soit
peu forte. Les lézardes apparaissant sur les murs
de l’édifice font, en effet, craindre le pire à tout
moment. Depuis 2002, elle n’abrite plus aucune
activité, tant culturelle qu’artistique, plus de pro-
jections de films depuis de longues années. Les
fauteuils et le grand écran blanc, qui ont, jadis,
fait le bonheur des cinéphiles grands et petits
sont dans un état pitoyablee. La question qui se
pose est la suivante : «Pourquoi ne pas exploiter
cet  édifice ? En effet  après sa restauration, il
pourrait, à défaut de reprendre sa vocation pre-
mière, abriter  le musée de la ville,  Berrouaghia
comme chacun le sait, faisant partie du noyau de
la Révolution... La suggestion vient des citoyens
eux-mêmes qui veulent voir revivre cet édifice.
Cet appel est donc lancé en direction des respon-
sables locaux, à eux de relever le défi.  

K. A.

Le 2e vice-P/APC relevé
de ses fonctions

Nous apprenons, de sources sûres, que le
deuxième vice-président de l’assemblée populai-
re communale de Ain-Boucif (Médéa), d’obédien-
ce RND, vient de faire l’objet d’une suspension
de ses activités à partir de mercredi dernier. Cette
suspension, selon nos sources, serait la conclu-
sion logique faisant suite à sa condamnation, par
l’instance judiciaire, à deux mois de prison avec
sursis assortis d’une amende de vingt mille
dinars. Il devrait donc être remplacé, dans les
jours qui viennent, selon les réglements régis-
sant l’administration locale.

H. S.

M’SILA

2 mille logements 
socio-locatifs en perspective

Dans le cadre du programme mis en place pour
la résorption de l’habitat précaire, un projet pour
la réalisation de deux mille logements socio-
locatifs a été initié à M’sila. Il faut dire que M’sila
souffre particulièrement de la précarité de son
bâti. Ces futurs deux mille logements aideront à
lutter, un tant soit peu, contre cette situation. Les
sites, désignés pour la réalisation de ces loge-
ments, sont situés à M’sila, Bou Saâda, Ouled
Derradj et Aïn El Melh. 

R. C. 

LAGHAOUAT   

Projet d’une résidence
universitaire pour filles

Les œuvres universitaires à Laghaouat ont annon-
cé le renforcement du par une résidence universi-
taire pour filles d'une capacité de 3 mille lits, rap-
porte un  communiqué de l’APS. La réalisation de
cette structure a été confiée à dix entreprises afin
d'accélérer les travaux. Une enveloppe d’un 1,4
milliard DA a été débloquée pour la réalisation de
cette infrastructure, qui sera dotée d'un réfectoire
assurant 800 repas, de salles de sports et de lectu-
re. Les travaux connaissent un taux d'avancement
de 25%. 

N. F.

Apporter toute l’aide utile aux malades atteints de cancer .

TIZI-OUZOU, INFRASTRUCTURES SPORTIVES

Des esquisses préliminaires 
du complexe du sport d’élite   
PAR LYLIA SADDEK

L e projet  de complexe du sport
d’élite, prévu pour sa réalisa-
tion à Aghrib, dans la daïra

d’Azeffoun (Tizi-Ouzou), a fait l’ob-
jet, lundi, de la présentation de ses
esquisses préliminaires par le bureau
d’études en charge de l’aspect tech-
nique, rapporte un communiqué de
l’APS. Destiné à servir de centre de
regroupement pour des équipes
nationales, appelées à y faire des
stages de préparation ou à disputer
des compétitions nationales et inter-
nationales, ce complexe nécessite ,
pour sa réalisation, la mobilisation

d’un montant prévisionnel de 990
millions DA, est-il précisé.
Prévu pour son implantation sur un
site idéal alliant les bienfaits de la
mer et de la forêt environnante, ce
complexe, conçu selon des normes
internationales, dont notamment
celles de la Fifa, comprend, selon sa
fiche technique, cinq terrains de
réplique de football, un stade pour la
compétition, des courts de tennis et
des salles pour les arts martiaux.
Intégrant, pour sa construction, des
paramètres parasismiques, ce projet
sportif sera également doté d’un
amphithéâtre pour les besoins de

formation théorique des athlètes,
d’une structure médicale, d’un  bloc
administratif, et autres commodités
destinées au bon accueil des specta-
teurs. Lors de la présentation de ces
esquisses, le wali a requis du bureau
d’études de se conformer  au respect
de l’ensemble des normes condition-
nant, l’homologation des structures
projetées, tout “en examinant la
possibilité d’y adjoindre une piscine
pour conférer un plus de fonctionna-
lité à ce complexe sportif”, a-t-il
suggéré à l’intention du directeur de
la jeunesse et des sports de la
wilaya..  L .  S .  



CONSTANTINE

Concession du foncier
industriel

La première opération de mise en concession
dans la wilaya sera lancée le 1er juin prochain
à 10 heures à la salle Massinissa du Khroub et
portera sur huit actifs, des terrains avec
locaux, composant le patrimoine d’entre-
prises dissoutes n’ayant pas été soumises au
programme de privatisation.  C’est ce qui a été
annoncé par les responsables de l’Agence
nationale d’intermédiation et de régulation
foncière ( Aniref) lors de la conférence de pres-
se tenue en son siège de la nouvelle ville Ali
Mendjeli. Cet organisme, créé en 2007 par le
ministère de l’Industrie et de la Promotion des
investissements a pour rôle de « gérer les
actifs résiduels et excédentaires situés dans
les zones industrielles et d’activités et leur
mise en concession au profit d’investisseurs
par voie d’enchères publiques verbales ou
sous pli cacheté » nous expliquera-t-on.
L’ensemble du patrimoine mis en concession
pour une durée de 33 ans, renouvelable par
deux fois, représente une superficie de 10 hec-
tares répartis sur trois communes, à savoir
Constantine, Ibn Badis et Zighoud Youcef. La
première dispose de 4 fonciers situés dans ses
différentes zones industrielles, la deuxième de
3 et la dernière d’un, sis dans sa zone d’activi-
tés. Les souscripteurs à cette opération, la pre-
mière du genre dans la wilaya, qu’ils soient
une entité physique ou morale, devront se
rapprocher de l’agence(Aniref) pour retirer les
cahiers des charges. Il semblerait même
qu’une trentaine d’investisseurs s’y sont déjà
présentés. La mise en concession qui se fera
par adjudication sera suivie dans son volet
exécution conjointement avec la direction des
domaines. Un délai de 36 mois est imparti à la
phase de  concrétisation de ces projets. Le
non-respect de cette clause exposerait l’inves-
tisseur défaillant à une procédure de déchéan-
ce, que seule la justice pourrait, toutefois, pro-
noncer.

N. D.

Plus d’un milliard de dinars
pour l’aménagement 
de l’Oued Rhumel 

Une enveloppe de plus d’un milliard de
dinars a été mobilisée dans la wilaya de
Constantine en vue de l’aménagement de
l’Oued Rhumel, a-t-on appris, mercredi, du
directeur de l’hydraulique (DHW). 
Ce financement, puisé des programmes
sectoriels décentralisés (PSD) de l’année
2010, qui ont prévu un montant global de
1,5 milliard de dinars au bénéfice du secteur
de l’hydraulique, permettra le lancement
"durant le 2e semestre de l’année en cours"
de cette opération d’aménagement, a ajou-
té  M. Malek Kaouche, précisant que l’action
ciblera la partie de l’oued située entre la
zone industrielle Palma (ouest de
Constantine) et le pont de Sidi-Rached, en
passant par le centre-ville. Considéré
comme l’un des chantiers les plus impor-
tants à lancer dans la ville de Constantine,
cet aménagement donnera lieu à une opé-
ration de calibrage qui consistera, notam-
ment, à traiter les talus et à construire des
berges en béton armé, afin de les préserver
de l’érosion dans le cas de débordements
lors des saisons de pluies, a ajouté le DHW.
Cette réalisation, qui s’étalera sur plus de 3
km, permettra également de mettre fin aux
problèmes de glissement de terrain qui
affectent particulièrement les habitations
situées sur les bords de cet oued, a égale-
ment indiqué M. Kaouche.

APS
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MILA, RESSOURCES TOURISTIQUES

Un créneau inexploité 
Le barrage de Ben Haroun,
le viaduc sur Oued Dib, le
pont à haubans de Ben
Haroun et les vertes forêts
enveloppant les flancs des
montagnes qui les
surplombent laissent
rêveurs les amoureux de la
nature et les  invitent à
venir les voir, humer l'air
frais et oxygéné et profiter
pleinement de la beauté
féerique de ces lieux
enchanteurs. 

PAR ZAOUI ABDERAOUF 

L a beauté encore vierge, à l'état
presque sauvage, n'est appréciée
que par les autochtones y rési-
dant, les autres ne s'y arrêtent

que rarement et quand ils le font, c'est
à Ben Haroun le patelin, non pour
admirer Dame nature, mais juste pour
remplir leurs estomacs de maïs, de
brochettes et autres mets tous aussi
délicieux, selon leurs dires, les uns
que les autres. 

Nul n'a encore songé à investir
dans le créneau du tourisme et pour-
tant tout s'y prête, il suffit juste de
démarrer. Les restaurateurs et les gar-
gotiers de Ben Haroun ne manquent
pas de clients et font de très bonnes
affaires, le nombre de véhicules sta-
tionnant devant ces commerces est
impressionnant, c'est dire qu'investir
augure de rentrées d'argent certaines.

La wilaya de Mila, malgré toutes
les opportunités qu'elle recèle dans le
domaine du tourisme et malgré tous
les avantages qu'offre la direction du
tourisme aux éventuels investisseurs,
n'a pas encore trouvé preneur et conti-
nue de  souffrir son reniement et
n'était-ce la RN 27 Jijel /Constantine

que des milliers de véhicules venant
de tous les coins d'Algérie emprun-
tent pour aller à Jijel durant la saison
estivale, Mila, ce  passage obligé,
serait tombée dans l'oubli. 

La forêt majestueuse est là, offrant
ses plantes et ses arbres verdoyants
aux visiteurs d'un jour ou de toujours
qui pourraient y camper et chasser le
gibier dans le calme et la sérénité.
Pourquoi n'investit-on pas dans la
wilaya de Mila? Là est toute la ques-
tion.

Parler de tourisme à Mila c'est un
peu rappeler l'ingratitude des hommes
face à la complaisance de Dame natu-
re qui a doté cette wilaya de tous les
atouts possibles et imaginables et qui
n'ont trouvé personne pour les
exploiter. Il en est ainsi des sources
thermales aux eaux thérapeutiques
avérées dont l'exploitation archaïque
laisse dubitatif quiconque se rend en
ces lieux. Les onze sources les plus
réputées n'offrent aucune commodité

aux curistes, leurs gérants ne se sou-
cient guère de l'amélioration de la qua-
lité des services, car  la clientèle se
bouscule devant les portes de leurs
établissements et ce, malgré toutes
les tares existantes. C'est vraiment
dommage car ces sources méritent
d'être mieux exploitées.  

Les établissements hôteliers exis-
tants, à l'instar des sources thermales,
ont tous cette particularité de ne pas
être classés et de se satisfaire de leurs
statuts. Leurs propriétaires n'en ont
cure sachant que leurs "sans étoiles"
affichent toujours complets et rappor-
tent beaucoup d'argent.  

Le concept de tourisme est absent
dans les esprits des investisseurs de la
wilaya et ce, quels que soient les
moyens mis en œuvre par la direction
du tourisme  pour le faire "décoller ".
Pourquoi les Mileviens n'investis-
sent-ils pas dans le tourisme? Le
mystère demeure entier.    

Z .  A .

PAR HAMID BAALI 

D epuis quelques semaines, les
étudiants des filières informa-
tique, communication, lettres

françaises et arabes sont en grève. En
fin de cycle de licence, ils s'insurgent
contre la décision du rectorat qui leur
avait notifié que les LMD et post-gra-
duation ne leur sont accessibles que
s'ils s'orientaient vers d'autres univer-
sités. 

Chapeautés par les organisations
estudiantines, ils durcissent le ton
faute de dialogue puisqu'ils menacent
de boycotter les contrôles de fin d'an-
née. Approché, le recteur nous confie
que  son institution ne dispose pas de

moyens humains compétents dans ces
filières et c'est la raison pour laquelle
ces étudiants ont été orientés vers
l'université Badji-Mokhtar, à Annaba,
pour poursuivre leur cursus universi-
taire. 

Selon lui, le dialogue reste ouvert
mais ces derniers campent sur leurs
positions et exigent leur maintien à
l'université 8-Mai 1945.

Ce jeudi matin, les contestataires
sont montés au créneau en investis-
sant le campus et en bloquant l'accès
aux non-grévistes  en employant la
manière forte. Certains d'entre eux
ont brandi des armes blanches pour
imposer leur diktat à leurs camarades
qui voulaient rejoindre les amphi-

théàtres et les salles de cours. Dans ce
contexte, des incidents se sont pro-
duits au niveau du pôle Souidani-
Boudjemaâ, et suite à ces échauffou-
rées, il a été enregistré deux blessés,
un étudiant et un agent de sécurité,
qui ont été évacués à l'hôpital docteur
Okbi à Guelma où ils ont reçu les
soins indispensables. Leur état de
santé ne serait pas inquiétant, selon
des sources médicales. 

Les services de sécurité ont été
dépêchés sur les lieux pour établir un
cordon de sécurité et engager un dia-
logue avec les protestataires qui ont
levé le barrage. Il reste à espérer que
la sagesse et le bon  sens prévalent
dans l'intérêt général. H . B .

La ville de Mila recèle de sites touristiques qui ne demandent qu’à être exploités. P
h.

/D
. R

.

GUELMA, UNIVERSITÉ 8-MAI 1945

Grogne des étudiants
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OUTRE LA PROPOSITION PRÉSIDENTIELLE D’UN GOUVERNEMENT D’UNION NATIONALE 

Amnistie générale pour les séparatistes, 
les rebelles et les journalistes yéménites
Le président yéménite Ali
Abdallah Saleh a proposé
hier à l'opposition
parlementaire la formation
d'un gouvernement d'union
nationale et annoncé une
amnistie générale pour près
de 3.000 détenus partisans
des séparatistes sudistes
ou de la rébellion chiite.

PAR NINA SARATI

M. Saleh, qui se trou-
vait à Taëz, à 230
km au sud-ouest de
Sanaa, a fait cette

annonce dans un discours télévisé
lors d'une cérémonie organisée
pour marquer le 20e anniversaire
de l'unification du Yémen. à l'oc-
casion du 20e anniversaire de
l'unification du Yémen, célébré
hier. 

Le Yémen, un pays pauvre de la
péninsule arabique, est confronté
à un mouvement sudiste séparatis-
te et à un renforcement d'Al-Qaïda,
alors qu'il a été le théâtre d'une
nouvelle guerre avec la rébellion
chiite. L'ancien dirigeant sudiste
en exil Ali Salem al-Baid, figure
principale du séparatisme, a de
son côté appelé vendredi l'ONU à

dépêcher une commission d'en-
quête dans le sud pour aider à trou-
ver un règlement fondé "sur le
droit des habitants à l'indépendan-
ce et au rétablissement de leur Etat
souverain avec Aden comme capi-
tale". Il a notamment mis en garde
les monarchies du Golfe, contre
"les conséquences catastro-
phiques" de la situation au Yémen
pour "la stabilité de la région",
estimant qu'"une intervention
préventive (de leur part) est une
urgence". Ancien vice-président
lors de l'unification du Yémen du
nord et du sud en 1990, M. Baid a

proclamé la sécession du sud en
mai 1994, avant de s'exiler lors de
l'entrée des troupes nordistes à
Aden en juillet de la même
année.Dans son discours à la
nation, M. Saleh a invité toutes
les formations politiques "à l'in-
térieur et à l'extérieur" du Yémen à
un "dialogue national respon-
sable, dans le cadre des institu-
tions constitutionnelles" en vue
d'"un partenariat national (...)
pour la consolidation de l'Etat de
droit". "En fonction de ce dia-
logue, il est possible de former un
gouvernement de toutes les forma-

tions politiques influentes et
représentées au Parlement, et en
premier lieu (notre) partenaire
principal dans l'unifition" du pays
en mai 1990, le parti socialiste
yéménite (PSY), a-t-il ajouté. 

Le PSY était au pouvoir à Aden
avant l'unification et ses princi-
paux dirigeants, pour la plupart
aujourd'hui en exil, sont partisans
d'une sécession. Parmi les autres
formations de l'opposition parle-
mentaire, figure le parti islamiste
Al-Islah, influent notamment
dans les tribus qui forment l'ossa-
ture de la société yéménite. Le sud
est en ébullition depuis plusieurs
mois sur fond de revendications
politiques et sociales, ses habi-
tants estimant faire l'objet de dis-
criminations de la part des nor-
distes et ne pas bénéficier d'une
aide économique suffisante. En
1994, une tentative de sécession
y avait été matée dans le sang.
Dans un geste d'apaisement, le
chef de l'Etat a proclamé une
amnistie générale en faveur de
"tous" les détenus arrêtés pour
leurs liens avec le séparatisme
sudiste et la rébellion chiite. Au
total, quelque 800 détenus sudistes
et plus de 2.000 partisans des
rebelles chiites seraient concer-
nés par la grâce présidentielle,
selon des estimations des deux

parties concernées. De violents
combats ont opposé les forces
gouvernementales aux rebelles
chiites entre août 2009 et février
2010, dans un conflit qui a fait
depuis 2004 plusieurs milliers de
morts et plus de 250 mille dépla-
cés. Le chef de l'Etat a par ailleurs
exhorté ses concitoyens à "conju-
guer les efforts (...) pour com-
battre le terrorisme qui a nui à la
patrie et au développement, et qui
menace la sécurité et la paix
sociale". "Il n'y a point de place
au terrorisme et à l'extrémisme au
Yémen", a-t-il dit. Depuis l'atten-
tat raté de Noël 2009 contre le vol
Amsterdam-Detroit, le Yémen est
passé à l'offensive contre Al-
Qaïda, qui a revendiqué des
attaques  contre les missions
diplomatiques, les installations
pétrolières et les  touristes étran-
gers au Yémen. Le président
yéménite a également décidé de
gracier les journalistes emprison-
nés ou poursuivis par la justice ou
déjà condamnés pour des affaires
de droit commun au Yémen, décrié
par des ONG pour la détérioration
de la situation de ses médias. La
grâce a été décrétée par le prési-
dent Saleh Il a invité les journa-
listes à "mettre leur plume au ser-
vice de la patrie et à consolider
l'unité nationale". N.  S .

Le président yéménite Ali Abdallah Saleh.
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ENTERTIEN PAR HAMID ABBASSEN

Pouvez-vous nous présenter votre
entreprise ?
M .  Adlène ASKRI : Linkcom est parte-

naire de la société DORO pour les marchés
Afrique et Moyen Orient. C’est une société
française basée à Paris. Linkcom est
aujourd’hui, l’un des leaders mondiaux spécia-
liste des solutions périphériques dans le secteur
de la Téléphonie pour les Opérateurs de
Télécommunications et les FAI. Notre entre-
prise propose sur le marché une gamme com-
plète de Passerelle GSM, convergence VoIP
mobile, Portier Téléphonique (VoIP) ainsi que
des solutions dans la Domotique M2M, le
contrôle d’accès et la Sécurité des biens et des
personnes.

Doro est une société suédoise qui a été créée
en 1974, cotée à la bourse de Stockholm et qui
est présente dans 3 secteurs d’activités :
Téléphonie résidentielle grand public, appelée «
Home » Les produits dédiés aux seniors « Care
» Les terminaux et accessoires professionnels «
Business Electronics ». Doro est aujourd’hui le
spécialiste des téléphones fixes, mobiles et
accessoires pour les seniors. Cette activité
connaît une croissance rapide et importante car
elle répond à un besoin réel avec des produits
très adaptés qui ont déjà reçu de nombreux prix
du design en France, en Suède, aux USA, en
Allemagne, etc. 

Les produits Doro sont vendus dans plus de
30 pays via un réseau de distributeurs tels que
la grande distribution, les opérateurs, les maga-
sins d’électronique, l’e-commerce et les réseaux
spécialisés. L’entreprise développe et commer-
cialise également des téléphones résidentiels et
produits de communication professionnels. 

Quelles sont les motivations des
concepteurs de ce type de téléphones
au moment où la tendance mondiale
est  plutôt  vers les mobiles
sophistiqués ?
Conscients du vieillissement de la popula-

tion, et donc de l'évolution de ses besoins, on
propose depuis peu, des téléphones mobiles
simplifiés destinés à une clientèle de personnes
âgées et qui peuvent aussi s’adapter aux
enfants, aux personnes à mobilité réduite… 

Le marché de la téléphonie mobile com-
mence à être quelque peu saturé dans la plupart
des pays industrialisés. 

Malgré toutes les nouveautés technologi-
ques qui apparaissent régulièrement chez les
principaux opérateurs, il devient de plus en
plus difficile de convertir de nouveaux clients.
Et par conséquent, les ventes stagnent, voire
régressent. 

En matière de téléphonie mobile, les utilisa-
teurs potentiels qu'il faut encore convaincre,
sont les irréductibles qui refusent catégorique-
ment l'idée d'être joignables partout –ou pres-
que- et le marché des seniors qui reste encore
réfractaire à l'idée d'acheter un téléphone qui sert
à tout, mais de moins en moins à téléphoner.  

Dans cet esprit, nous lançons, « le mobile
easy pour les personnes qui ne veulent ni
SMS, ni calendrier, jeux, lecteur mp3,
Bluetooth® ou appareil photo sur leur télé-
phone portable ». Bref, un téléphone et rien
d’autre. Avec ses touches larges et bien identi-
fiées, ce GSM easy est un mobile simplifié qui
se veut facile à prendre en main et à utiliser. Il
a d’ailleurs été conçu pour les personnes
(seniors, enfants,…) qui préfèrent des mobiles
peu sophistiqués et commodes à l’emploi.

Quelle est la spécificité de vos
téléphones et quelle est la cible
visée à travers vos modèles ?
Notre ambition est de permettre aux seniors

de rester connectés dans le monde moderne en
mettant à leur disposition des produits capables
de leur faciliter la communication et de les aider
à continuer à faire avec plaisir et sécurité ce
qu’ils aiment faire.

Nos solutions s’adressent aux séniors actifs
qui recherchent avant tout des produits simples
et qui peuvent souffrir de déficiences légères
(vue, audition…), mais également au grand
âge.

Le succès que nous avons rencontré avec le
GSM « le plus simple au monde », HandlePlus
324gsm, lancé cet été, a montré qu’il y a une
très grande demande de mobiles simples à uti-
liser. Beaucoup de personnes âgées sont dési-
reuses d’un téléphone mobile juste pour télé-
phoner. Les fonctions avancées qui équipent
souvent les GSM sont génératrices de com-

plexité et de confusion.
La demande pour nos mobiles simplifiés

reste forte, signe que nous avons visé une
bonne cible avec les bons produits. Nous avons
osé développer des mobiles simples avec des
touches larges, des afficheurs faciles à lire et
quelques fonctions essentielles comme pouvoir
téléphoner et envoyer des SMS.

Notre large gamme de téléphones GSM easy
nous permet de conforter notre position de lea-
der sur le marché des mobiles simplifiés. Nous
offrons la gamme la plus large, la plus
moderne et la plus adaptée aux personnes qui
veulent de beaux téléphones faciles à utiliser.

L’Algérie représente 31 millions d'habitants
dont 4 million sont âgés de plus de 55 ans.

Le marché algérien est un marché de
prix. Pensez-vous pouvoir opérer
une révolution en matière de tarif
d’accès à vos différents modèles ?
Nous voulons lancer un concept nouveau

où l’Algérie, les pays Afrique du nord et même
Europe du sud accusaient un retard conséquent
notamment par rapport aux pays du Nord de
l’Europe où la téléphonie dédiée aux personnes
âgées n’a pas eu de mal à trouver sa place.
Globalement on constate que les pays nordi-
ques sont plus en avance que les pays du sud.

En général, ce sont les enfants qui prennent
la décision pour l’achat de nos produits. Nous
vendons plus qu’un produit, nous vendons un
lien. Tous les enfants de parents assez âgés
souffrent de la difficulté à joindre le parent, ce
qui crée des sources d’inquiétudes. Le produit
réduit donc une certaine anxiété, répond à un
besoin de sécurité.

En général, des forfaits bien adaptés accom-
pagnent la vente de nos téléphones. Sur le
marché algérien, nous adapterons les prix selon
les spécifications du marché algérien qui est
complètement différent du marché français par
exemple. En Algérie le taux de pénétration du
GSM est de 90 % par rapport à une population
de 31 million en plus nous sommes sur un
marché 98 % en prépayé. Le marché arrive à
saturation d’où l’intérêt du lancement de nou-
veau concept pour redynamiser le marché.

Pouvez-vous nous donner une idée
sur la présence de ces téléphones
dans le monde ?
Ce type de GSM se vend très bien en

Scandinavie. En Belgique, en Allemagne, en
France, aussi, ce sont des pays où nous avons
de très forts taux de revente.

Ce type de GSM se vend aussi aux Etats-
Unis et certains pays en Amérique Latine
comme le Chili. 

Quelle serait votre approche si vous
décidiez d’investir le marché algérien ?
Nous sommes avant tout à l’écoute des

besoins et des usages, sans faire de surenchère
technologique contrairement à la tendance
actuelle du marché de la téléphonie mobile.
Nous avons tout particulièrement veillé à ce
que nos produits aient un design moderne et
non stigmatisant pour les utilisateurs.
D’ailleurs Cinq produits de la gamme Care
Electronics, y compris le mobile Doro
HandleEasy 326gsm, ont reçu l’un des plus
prestigieux prix internationaux du design, l’iF
Gold Award.

Enfin nous nous sommes réellement consa-
crés et investis dans le développement de pro-
duits et concepts en Algérie.

Encore une fois, L’Algérie représente 31
millions d'habitants dont 4 millions sont âgés
de plus de 55 ans. Tout le monde rêve de faire
simple, mais peu y parviennent en réalité. Les
seniors veulent peu de choses, des produits dont
ils peuvent se servir.

H .  A .

ENTRETIEN AVEC M. ADLÈNE ASKRI

«Avec les mobiles Doro, nous investirons dans 
le développement de produits et concepts en Algérie»
Rencontré lors du Med-It 2010, M. Adlène ASKRI, directeur du
business développement et des ventes internationales pour la région
Afrique et Moyen-Orient représentait Linkcom, une entreprise
française partenaire de la société Doro pour les marchés Afrique et
moyen-Orient. Doro commercialise dans le monde une gamme de
téléphones mobiles entièrement dédiée aux séniors. Le marché

algérien, avec ses 31 millions d'habitants dont 4 millions âgés de plus
de 55 ans, représente un marché considérable pour Linkcom qui veut
sonder les besoins locaux avant d’apporter au marché algérien de
nouveaux produits et concepts. Pour notre interlocuteur, les seniors
veulent peu de choses, des produits dont ils peuvent se servir tout
simplement.

Bilan du 7e Salon Med-IT

750 rendez-vous BtoB
organisés en trois jours

Le salon qui s’est tenu au
Palais de la culture du 10 au
12 mai dernier a accueilli
quelque 150 exposants, 5.423
visiteurs professionnels et
197 journalistes, contre
4.932 visiteurs l'an passé.
70% des exposants étaient des
sociétés algériennes, 30% des
sociétés étrangères (France,
Tunisie, Suisse, Allemagne,
Liban et Emirats Arabes
Unis). Concernant les visi-
teurs, 53% d’entre eux étaient
des professionnels du Secteur
des Technologies de
l'Information et 47% des

entreprises d'autres secteurs (18% du secteur des services, 16% des adminis-
trations, ministères et entreprises publiques, et 13% du secteur de
l'Industrie).

Parmi les visiteurs, 96% sont des professionnels algériens et 4% des
visiteurs étrangers (à noter que parmi les visiteurs algériens, 64% sont
d'Alger et 32% d'autres villes d'Algérie).

Concernant la taille des entreprises, 21% étaient des entreprises de plus
de 1.000 salariés, 6% de 500 à 999 salariés, 8% de 250 à 499, 9% de 100
à 249, 7% de 50 à 99, 15% de 10 à 49 et 34% de moins de 10. Enfin, 57%
des visiteurs étaient des décideurs IT (Directeurs Généraux ou Directeurs de
Département).

« L’édition 2010 de Med-IT a tenu ses promesses », note la même
source. Selon eux, cette édition a été également assez riche en termes de
contenus puisque 20 conférences, 35 ateliers, et plusieurs rendez-vous d'af-
faires, ont été organisés lors de la 7e édition de MED IT.  A noter aussi que
25 experts internationaux avaient fait le déplacement en Algérie afin d’ap-
porter leur éclairage sur les grandes tendances du marché IT. Les conféren-
ces couvraient un très large éventail de sujets autour des TIC : Hauts débits
Fixe et Mobile, Convergence IP,  Applications Mobiles, Green IT,
Virtualisation, Management des Systèmes d'information, Gouvernance des
Processus, Référentiel ITIL, SAAS, Cloud Computing, Sécurité des sys-
tèmes d’information, Filtrage Web, Business Continuity,
Dématérialisation, Archivage, Stockage.

Une table-ronde sur le Green-IT, a été également organisée en duplex
avec Paris, permettant de connaître la vision stratégique des acteurs leaders
du secteur sur cette question.

Ainsi, la nouveauté cette année, était la possibilité pour les exposants
et les visiteurs d'organiser directement en ligne leur planning de rendez-
vous. Cette plate-forme BtoB, accessible depuis le site web du Salon, a
généré plus de 750 rendez vous. Ces mises en relation ont permis aux don-
neurs d’ordre d’optimiser leur parcours pour trouver les meilleurs fournis-
seurs et pour les exposants algériens d'engager des partenariats stratégiques
avec des exposants étrangers du secteur des technologies de l’information.

Rendez-vous à la 8ème édition de MED IT en 2011 au Palais de la cul-
ture.

SONY ERICSSON K660 DISPONIBLE EN ALGÉRIE 

Un smartphone optimisé pour le Web
L e Sony Ericsson K660 est désormais

disponible en Algérie au prix de 12.600
dinars. Il s’agit d’un nouveau membre

de la famille « K » compatible HSDPA et
embarquant Google Maps. Le nouveau
Sony Ericsson K660 est un mobile au des-
ign coloré qui intègre des touches de rac-
courcis pour séduire les jeunes accros de
l’Internet mobile. L’objectif est de rendre le
surf sur la toile aussi simple et pratique que
depuis un ordinateur. Ce téléphone mobile
embarque également les applications
Google Maps mobile, avec la possibilité de
zoom afin d'avoir un meilleur aperçu d'une
image ou d'un texte sur son écran 2" QVGA
(240 x 320 pixels) avec possibilité de sur-
fer en mode paysage. Il embarque aussi des

cartes interactives, et Google Search
mobile. Par ailleurs le Sony Ericsson K660
possède des caractéristiques fortes intéres-
santes. C’est un mobile quadribande GSM /
GPRS / EDGE / UMTS / HSDPA inté-
grant des dimensions de 104 x 47 x 15 mm
pour 95 g.  Il présente également un lecteur
de flux RSS, d'un client de messagerie et de
messagerie instantanée. Il est toutefois
équipé d’un APN 2 megapixels et d'un port
pour cartes Memory Stick Micro (carte 256
Mo incluse) et offre 9 heures d'autonomie
en mode GSM ou 3 heures en mode
UMTS, avec des temps de veille de 330
heures. Enfin Sony Ericsson K660 est pro-
posé en tons citron vert sur blanc ou lie-de-
vin sur noir. 

LANCEMENT DE BLADIEXPLORER

Un navigateur dédié 
aux internautes algériens
L es principaux sites algériens se sont asso-

ciés pour lancer BladiExplorer, premier
navigateur internet optimisé pour

l’Algérie. Il a été dévoilé il y a quelques heu-
res à la presse à l'hôtel Hilton (Alger).
Nassim Lounès, Directeur Général de
med&com a déclaré : "en tant que leader du
Webmarketing en Algérie, nous tenons par
cette initiative à promouvoir le contenu web
algérien. Nous sommes ravis de l’engouement
que le projet a suscité auprès de nos partenai-
res. Il s’agit de la première étape vers la créa-
tion d’un groupement de fournisseurs de
contenus numériques algériens".

Dans son exposé, M. Lounès a relevé que
"l'absence de grands portails, messageries,
réseau sociaux et la prédominance de sites
rédactionnels et de divertissements et un man-
que de sites de services et des sites marchands
(absence de e-paiement) et absence de stan-
dards de qualité (graphique, technique et
contenu)". Cependant, met-il en exergue,
"comparativement à nos voisins, l'Algérie est
très loin devant mais beaucoup reste à faire".

L'objectif reste de mettre en valeur le
contenu.dz. BladiExplorer permet d’accéder à
de nombreux sites algériens culturels, de loi-
sirs, d’informations beaucoup plus rapide-
ment. Il sera notamment possible de consul-
ter son relevé de compte CCP, les horaires de

prières, l’annuaire d’Algérie Télécom classi-
que ou inversé. BladiExplorer, c’est également
un répertoire quasi-exhaustif des sites algé-
riens classés par catégorie. 

Pour en optimiser l’utilisation,
BladiExplorer offre la personnalisation de la
page d’accueil pour un accès immédiat aux
sites préférés et la nouvelle fonctionnalité
WebSlice qui propose de suivre l’actualisation
d'un contenu web en un seul clic.

Pour offrir de telles fonctions,
BladiExplorer s’appuie sur la technologie
d’Internet Explorer 8, garantissant une naviga-
tion rapide et sécurisée. Cette initiative cadre
parfaitement avec les objectifs de la stratégie
e-Algérie 2013 qui ambitionne entre autres de
stimuler la production nationale du contenu
local sur Internet.

IMPACT DE L'UTILISATION DU TÉLÉPHONE MOBILE SUR LA SANTÉ

Aucun risque détecté 
L e téléphone portable est-il bon ou mauvais

pour la santé ? La question est restée pen-
dant de longues années sans réponse…

Cependant, la dernière étude menée par le
Centre International de Recherche sur le Cancer
sur les conséquences de l'utilisation des télé-
phones portables sur la santé a démontré que
l’utilisation du téléphone mobile n’a pas de
lien direct avec les cancers et tumeurs du cer-
veau. 

L'étude a été effectuée dans 13 pays, pendant
10 ans, afin de déterminer si l’utilisation d’un
téléphone mobile comporte des risques pour la
santé. « Les risques de gliome sont de 40 %
supérieurs et un risque de tumeurs du cerveau de
15 % supérieur pour les personnes déclarant une

utilisation fréquente. Pour autant, les biais et
les erreurs limitent la force des conclusions et
empêchent d'établir une interprétation causale
», peut-on lire dans cette étude.

En quelques années seulement, le téléphone
portable est devenu un objet courant que tout le
monde possède et dont tout le monde a besoin.
Aujourd’hui il nous ait impossible de nous pro-
mener sans téléphone tellement ce besoin de
communication avec les autres nous apparait
comme indispensable. Cet état de fait, rappe-
lons-le, a suscité un long débat auprès des
scientifiques qui ont affirmé ses mal-faits sur la
santé de son utilisateur. Un constat qui semble
être faut selon le centre international de recher-
che sur le cancer.
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PROJECTION D’«EDEN», À ALGER 

Un film d’action à la sauce algérienne 
Le nouveau film de Mohamed
Faouzi Delmi, «Eden» sera
projeté aujourd’hui à partir de
18 h en avant-première à la
salle El Mougar à Alger. Il est
produit par Louma Pro Com,
une entreprise de
l’audiovisuel basée dans la
capitale de l’Est. 
PAR LARBI GRAÏNE

L e réalisateur a dû changer le litre du film
initialement dénommé «Marionnettes»,
car selon ses dires, ce titre dérange beau-

coup de monde. Le titre de substitution est
celui d’un logiciel informatique à cause
duquel son inventeur qui est, en fait, un des
personnages du film, perd la vie. L’oeuvre
est un long métrage ayant nécessité 42 jours
de tournage dans la ville des Ponts avec pas
moins de 400 figurants et a comme artiste
invité (guest star) Bahia Rachedi. Hormis
trois comédiens italiens, pratiquement c’est
la même équipe de comédiens et de techni-
ciens ayant servie dans le premier film de
Mohamed Faouzi Delmi qui y a été recon-
duite. 

A cause de problèmes bureaucratiques,
des scènes n’ont pu être tournées en Tunisie
selon le réalisateur.

La présentation de la bande-annonce de ce
film a eu lieu, il y a quelques jours à
Constantine; les premières appréciations qui
en ont filtrées présentent cette nouvelle pro-
duction comme un film d’action et de sus-
pense dont la qualité n’a rien à envier à ce

qui se fait sous d’autres cieux. Selon
Mohamed Faouzi Delmi «Eden» est un film
«d’action à l’algérienne». Donc, l’intrigue
démarre à partir du moment où un avocat,
haut cadre de l’Etat, inventeur du program-
me informatique «Eden» meurt dans des cir-
constances non élucidées. Son fils, Sami,
interprété par le jeune Ahmed Riad se char-
gera comme un détective de percer le mystè-
re de la disparition de son père, mais il se
heurtera à l’omerta et à des gens de l’ombre
qui n’hésiteront pas à user de violence pour
faire renoncer le jeune homme. En outre
pour récupérer le logiciel électronique, ils
useront d’enlèvement et de chantage. 

Mohamed Faouzi Delmi a réalisé déjà un

premier long métrage «El Manâa», qui est
considéré comme le premier film de suspen-
se algérien. Les droits de diffusion ont été
achetés par la télévision mais celle-ci ne l’a
pas encore porté à l’écran. Les œuvres de
Delmi sont créditées d’être le produit d’expé-
riences novatrices en ce sens que le réalisa-
teur sort des sentiers battus en faisant
confiance à des jeunes comédiens et en usant
de techniques cinématographiques nouvelles
imprégnées de dynamisme. Notons que
Constantine abritera prochainement une
autre projection et la version DVD du film
sortira en principe en juillet prochain.  

L.G. 

3E FESTIVAL CULTUREL INTERNATIONAL DE LA LITTÉRATURE ET DU LIVRE DE JEUNESSE

Hommage à Malek Haddad 
PAR KAHINA HAMMOUDI 

L e festival culturel international de la
littérature et du livre de jeunesse est de
retour. La 3e édition se tiendra à Alger

à l’esplanade de Riad El Feth du 27 mai au
5 juin 2010 sous le slogan «Génération
livre». Au programme diverses activités
ludiques et pédagogiques, un hommage à
Malek Haddad à l’occasion du 32e anniver-
saire de son décès. Y participent de grands
noms de la culture et de la littérature algé-
riennes comme Yasmina Khadra, Sid
Ahmed Agoumi, Aicha Kassoul. Selon
Smaïn Ameziane, contacté hier « cette
manifestation a tiré les leçons des deux
éditions précédentes » et d’ajouter qu’«
avant tout elle vise à favoriser le retour du
livre dans la vie quotidienne du citoyen
algérien ainsi qu’à lever les contingences,
inhibitions et les préjugés». Notre interlo-
cuteur déplore «la diminution de l’intérêt
pour l’œuvre littéraire qui compte de
moins en moins d’adeptes du côté de la
population adulte. Il est urgent de dévelop-
per le maximum d’initiatives pour valori-
ser le livre pour enfants et adolescents et le
confirmer dans son aptitude à divertir et à
instruire» a t-il ajouté.

Cette nouvelle édition verra également
l’organisation de cycle de conférences, des
tables rondes, des rencontres entre profes-
sionnels ainsi que des espaces de divertis-
sement. Nombre d’auteurs, directeurs de
collection et des éditeurs spécialisés dans
le livre, venus d’Europe et du Monde arabe
y prendront également part. 

On annonce d’ores et déjà entres autres
Nadia Roman, Nathalie Pautrat, Jean-
Maurice Robert, Julien Musindé,

Françoise Mateu. Côté algérien, y partici-
pent plusieurs écrivains qui animeront des
séances dédicaces et des rencontres avec
leurs lecteurs. La nouveauté de cette édi-
tion, dira le commissaire, réside dans l’ou-
verture du festival à la population scolai-
re. Des centaines d’élèves d’établissements
d’enseignement primaire, moyen et secon-

daire seront accueillis chaque jour sur l’es-
planade du Palais des Arts pour leur per-
mettre de découvrir l’univers du livre et
tirer profit des différents ateliers – dessin,
écriture, peinture…ainsi que du program-
me d’animation artistique avec à la clé des
représentations théâtrales.

K. H.

IL EST L'UN DES PLUS
IMPORTANTS D'AFRIQUE 

Festival de
musique à Rabat

Plusieurs stars de la chanson mon-
diale, dont le britannique Elton
John, participent à la 9e édition du
festival Mawazine-rythmes du
monde, depuis vendredi à Rabat,
selon les organisateurs. 

Une cinquantaine de pays parti-
cipent du 21 au 29 mai à ce festi-
val, créé en  2001. Parmi les
artistes attendus également, figu-
rent l'Américain Al Jarreau, le
Britannique Sting, la Libanaise
Majda el-Roumi, le Libano-
Américain Mika, le groupe du
continent américain Santana et
l'Espagnol Julio Iglesias. 
"Près de 1.500 artistes et une cen-
taine de concerts sont program-
més cette année, avec un budget
global de 27 millions de dirhams
(2,5 millions d'euros)",  a indiqué,
jeudi à l'AFP, Aziz Daki, directeur
artistique du festival. 

SALON NATIONAL DES ARTS
PLASTIQUES ISLAMIQUES À
BOUMERDES

Plus de 150 œuvres
exposées 

Plus de 150 toiles réalisées par une
quarantaine d’artistes, issus de 20
wilayas du pays, ont marqué l’ou-
verture, jeudi, du 2ème Salon
national des arts plastiques isla-
miques à la maison de la culture
de Boumerdes. 
Outre les toiles exposées mon-
trant diverses facettes de l’art plas-
tique islamique, la première jour-
née de ce salon a vu défiler plu-
sieurs troupes folkloriques, dont le
spectacle a été fortement applaudi
par un public nombreux. 

RÉHABILITATION DE LA CASBAH 

Première
promotion 
de spécialistes 

Une cérémonie de remise de
diplômes aux cadres du ministère
de la Culture, première promotion,
ayant suivi une formation en post-
graduation pour la récupération et
la valorisation de la Casbah
d'Alger selon les techniques tradi-
tionnelles et leur utilisation inno-
vatrice, s'est déroulée mercredi
soir à la Villa Abdelatif (Alger). 

«Eden» un film algérien hors norme.

Le comédien Tewfik Mimiche s’est éteint vendredi, à l’âge de 51 ans. Un arrêt
cardiaque a eu raison de lui alors qu’il interprétait, à la salle de spectacle du
théâtre régional Azzedine Medjoubi de Annaba, un rôle dans la nouvelle pièce
de Djamel Hamouda «Hayet Mouajala» (vie ajournée). Pris d’un malaise, il
décéda quelques minutes après que des médecins venus suivre la pièce et les
agents de la Protection civile ont tenté de le réanimer. R. C.

IL A RENDU L’ÂME SUR LES PLANCHES 

Le comédien Tewfik Mimiche nous quitte 
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CHAMPIONNAT NATIONAL 31E JOURNÉE : ES SÉTIF 2 - MC ALGER 1

L’Entente rejoint le leader
Le match au sommet a tenu
toutes ses promesses hier à
Sétif. Tout le monde s'y
attendait, car le stade du 
8-Mai a fait le plein à quelques
heures du coup d'envoi. 

PAR ABDELHALIM BENYELLES

D ès l'entame du jeu, Hadj
Bougache échappe à la vigilance
de la garde  sétifienne, sert Derrag
qui ouvre la marque à la 3'. Le

flottement au milieu de la défense sétifi-
enne était presque prévisible, car à l'ab-
sence de l'international Laïfaoui vient s'a-
jouter celle de Diss juste avant le coup
d'envoi du match suite à une blessure.
Mais les Sétifiens, sous la conduite du
meneur de jeu Hadj Aïssa des grands jours
firent vite de niveler la marque, lorsque ce
dernier s'infiltra à l'intérieur de la défense
algéroise et adressa un centre en direction
de Hemani dont le premier essai de la tête
échoua mais Metref à l’affût ne laissa
aucune chance au gardien Ouamane (7').
L'Entente allait accentuer la pression
durant près d'une vingtaine minutes grâce
aux percées de Hadj Aïssa qui se joua à
maintes reprises de la défense du
Mouloudia d'Alger sur le flanc gauche où
Babouche était littéralement dépassé. Ce
même Hadj Aïssa offrit une balle sur un
plateau à Hemani qui n'hésita pas à signer
la seconde réalisation sétifienne à la 15'
sous le regard pantois de la défense
mouloudéenne. A la 19' l'Entente de Sétif
allait enregistrer son 5e corner ce qui
traduit la nette domination des locaux sous
les encouragements de leurs supporters
déchaînés. Du côté du MCA, le 1er corner
ne fut concédé qu'à la 26'. Et ce n'est qu'à
la 27' aussi que l'action la plus nette de
scorer qui fut l'œuvre de Bougache qui sert
Mokdad en position idéale  mais son tir

passe à côté. L'Entente répliqua encore par
l’intermédiaire de Hadj Aïssa qui sert
Ambane. Ce dernier râte lamentablement à
deux mètres du gardien Ouamane.  En sec-
onde mi-temps la bataille se fit de plus en
plus ardue au milieu du terrain et chacune
des deux équipes procéda par des balles en
profondeur en direction des attaquants.
Mais c'est le métier des Ententiste qui fit la
différence. Le Mouloudia enregistra deux
coups francs au bout d'une minute et
Derrag faillit égaliser lorsque sa balle heur-
ta le montant droit de la cage de Ferradji.
Metref s'illustra par un slalom spectacu-
laire, il sert le rentrant Berguiga mais l'in-
tervention de Ouamane était judicieuse
cette fois-ci. Par la suite, c'est l'Entente qui
domina les débats au grand bonheur de son
coach Nouredine Zekri dont la joie de fin de
match était indescriptible. L'entraîneur
sétifien tenait à cette victoire qui confirme
la suprématie sétifienne dans la hiérarchie
du football national. 

A.  B .

L a Tunisie a dominé vendredi les
épreuves de la première journée du
championnat d'Afrique cadets d'athlé-

tisme (région nord) qui se sont déroulées au
stade annexe du complexe olympique
Mohamed Boudiaf (Alger) en remportant 14
médailles, dont 7 en or.  L'Algérie vient, de
son côté, en seconde position avec pas
moins de 24 médailles décrochées, mais
s'est contentée de cinq médailles en or et
neuf en argent, suivie du Maroc avec neuf
médailles (5 or, 3 argent et une bronze).  La
Libye n'a pas réussi pour sa part à décrocher
une place sur le podium lors de cette pre-
mière journée du championnat d'Afrique
d'athlétisme dont les épreuves sont qualifi-
catives aux Jeux olympiques de la Jeunesse
prévus à Singapour du 14 au 26 août pro-
chain.  L'épreuve phare du 100 M (garçons)
est revenue au Marocain Abdelghani
Zeghali qui a réussi un chrono de 11.22,
alors que chez les filles, c'est la Tunisienne
Bensaid Nour El Houda qui a remporté la
course en 12.92. A noter que dans l'épreuve
du saut à la perche, la Tunisienne El
Mahfoudhi Dera a battu son record national
en réalisant une performance de 3M40
(contre 3M20).    "Cette domination n'est
pas le fruit du hasard mais du travail qui se
fait au niveau des clubs et des fédérations.

La formation est le mot d'ordre dans nos
écoles sportives", s'est félicitée la chef de la
délégation tunisienne, Touibi Sarah.
"L'objectif principal de notre participation
est de qualifier le maximum d'athlètes aux
JO de Singapour", a ajouté Mme Touibi qui
a insisté sur la nécessité de la "continuité"
dans le travail qui se fait au niveau des
écoles et des clubs.  Concernant le niveau
atteint lors de cette première journée de
compétition, le directeur technique natio-
nal, Ahmed Boubrit, a estimé qu'il était
"tout juste moyen". "L'objectif n'est pas
seulement le classement, mais c'est surtout
les qualifications pour les JO de la Jeunesse
dont les résultats définitifs seront connus
seulement après que la Confédération afri-
caine d'athlétisme (CAA) ait reçu les résul-
tats des épreuves du championnat d'Afrique
dans les cinq régions du continent", a expli-
qué à l'APS M. Boubrit.  Concernant la
domination de la Tunisie lors de cette pre-
mière journée, le DTN a estimé que
"l'Algérie, par sa qualité de pays hôte, était
obligée de participer à toutes les épreuves,
alors que les Tunisiens ont inscrit leurs ath-
lètes seulement dans les disciplines domi-
nées par leurs clubs". La Fédération inter-
nationale d'athlétisme a fixé à 89 le nombre
d'athlètes africains qui seront qualifiés aux

JO de Singapour (53 garçons et 36 filles).
Seront pris en compte les meilleurs résul-
tats enregistrés dans chaque discipline lors
des championnats d'Afrique qui ont lieu
dans les cinq régions du continent, selon le
découpage géographique de la Confédération
africaine d'athlétisme.  A l'issue de l'organi-
sation des phases régionales, tous les résul-
tats techniques devront parvenir au siège de
la CAA dès le lendemain de la compétition. 

Une commission compétente de la
Confédération africaine procédera ensuite à
la sélection de l'Equipe d'Afrique et à la
composition de la délégation qui doit être
communiquée à la Fédération internationale
d'athlétisme (IAAF) au plus tard le 31 mai
prochain.  La deuxième journée de ce cham-
pionnat d'Afrique d'athlétisme s’est pour-
suivi hier avec au programme les finales
suivantes : 400M haies (filles et garçons),
1.000M (filles et garçons), 200M (filles),
200M plat (garçons), 3.000M (filles et gar-
çons), 5.000M marche (filles), medley
(filles et garçons), lancer du marteau
(filles), saut à la perche (garçons), saut en
longueur (filles), lancer de poids (garçons),
lancer du javelot (filles), saut en hauteur
(filles), triple saut (garçons) et lancer du
disque (filles). 

APS

Hadj Aissa fut l’artisan, encore une fois, du succès de son équipe.

CHAMPIONNAT NATIONAL 
(PLAY-OFF - MESSIEURS)

Parcours 
sans faute 
de l'ES Sétif
L'ES Sétif a réalisé un parcours
sans faute lors du 1er tournoi
"Play-off" comptant pour le cham-
pionnat national de volleyball
(messieurs) disputé du 20 au 22
mai à Sétif, en remportant ses trois
matches devant respectivement le
NRBB Arréridj (3-0), le GS
Pétroliers (3-2) et l'USM Blida (3-0). 
Ces victoires permettent à l'Etoile
sétifienne de prendre seule la 1ère
place, en attendant le 2e tournoi
qu'organisera le GSP à Douéra les
10, 11 et 12 juin, à l'issue duquel
sera connu le champion d'Algérie
de la saison 2009-2010. 

Résultats du 1er tournoi: 
Jeudi 20 mai (19e journée) 

GS Pétroliers - USM Blida       1-3  
ES Sétif - NRBB Arreridj          3-0 

Vendredi 21 mai (20e journée): 
USM Blida - NRBB Arreridj      3-0  
GS Pétroliers - ES Sétif            2-3    

Samedi  (21e journée)  
ES Sétif - USM Blida                3-0 
NRBB Arreridj - GS Pétroliers  1-3    

Classement Pts  J 
1.  Etoile de Sétif             38    21 
2. GS Pétroliers       37    21 
3. USM Blida                  36    21 
4.NRBB Arreridj      34    21

V O L L E Y - B A L L

B A S K E T - B A L L

CHAMPIONNAT D'AFRIQUE CADETS (RÉGION NORD)

La Tunisie domine la première journée 

CHAMPIONNAT NATIONAL
(MESSIEURS)

Le GS Pétroliers
champion
d'Algérie
Le GS Pétroliers a été sacré cham-
pion d'Algérie de basketball (mes-
sieurs) de la saison 2009-2010,
après sa victoire sur le CRB Dar
Beida 75-71,(mi-temps: 36-37), en
match comptant pour la 4e journée
du 2e tournoi "Play-off" disputé
vendredi soir à Hydra. 
Le GSP (ex-MC Alger), invaincu
depuis le début du tournoi "Play-
off", succède au palmarès de
l'épreuve à l'ASPTT Alger, et rem-
porte ainsi son premier titre sous sa
nouvelle appellation. 
La compétition prendra fin samedi,
après l'annulation par la FABB de la
finale qui devait opposer les deux
premiers de cette étape.

APS 

RÉSULTATS

WA Boufarik  - NB Staoueli      74-62 
ASPTT Alger - TBB Blida          81-80 
CRB Dar Beida - GS Pétroliers  71-75 

Classement Pts   J 
1.  GS Pétroliers            8      4 
2.  CRB Dar Beida         7      4 
3.  WA Boufarik              6      4 
4.  TBB Blida                 5      4   
-.   NB Staoueli              5      4 
6.  ASPTT Alger             3      4 

Joués jeudi (3e journée):  
NB Staoueli - ASPTT Alger     88-82 
TBB Blida - CRB Dar Beida     71-76 
GS Pétroliers - WA Boufarik   66-58

A T H L É T I S M E

RÉSULTATS ET CLASSEMENT 

ES Sétif - MC Alger 2-1 
USM Annaba - JS Kabylie         3-0 
JSM Bejaia - WA Tlemcen         4-2     
USM Blida - ASO Chlef              2-0 
AS Khroub - MC Oran               2-1 
USM Alger - CAB Bou Arrèridj   2-1 
MSP Batna - USM Harrach        0-0 
CR Belouizdad - NA Hussein Dey 3-1 
MC El Eulma - CA Batna        1-0  

Classement Pts     J 
1. ES Sétif                 59        31 
-. MC Alger               59        31 
3. JSM Bejaia           51        31 
4. USM El Harrach    48        31  
5. USM Alger            46        31 
6. JS Kabylie            45        31 
7.  USM Annaba       44        31 
8. CABB Arreridj        43        31 
--. WA Tlemcen         43        31 
10. ASO Chlef           42        31  
--. CR Bélouizdad      42        31 
12. MC El-Eulma     40        31 
--.  USM Blida           40        31 
14.  MC Oran            37        31 
15. AS Khroub          36        31 
16. CA Batna             34        31 
17. MSP Batna          20        31 
18. NA Hussein-Dey  18        31
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Le sélectionneur de l'équipe
algérienne de football, Rabah
Saâdane, a estimé samedi
qu'il est loin d'être inquiet par
les blessures de certains
joueurs, à moins d'un mois du
coup d'envoi de la Coupe du
monde en Afrique du Sud (11
juin-11 juillet). 

«M ême si je ne dispose
pas de l'ensemble des
joueurs en ce
moment, je ne suis

guère inquiet des cas des joueurs blessés
qui sont en train d'ailleurs de revenir pro-
gressivement. On dispose de 25 joueurs
actuellement où chacun d'eux est capable
de palier une éventuelle défection de son
coéquipier», a indiqué le sélectionneur
national à la radio algérienne chaîne 1. 

L'Equipe nationale a entamé le 13
mai un stage de régénération à  Crans-
Montana en Suisse qui s'étale jusqu'au
27 mai, en prévision du Mondial 2010,
et qui sera ponctué par un match amical
le 28 mai contre l'Eire à Dublin. 

Plusieurs joueurs s'entraînent, depuis
le début de ce stage, à l'écart du groupe
en raison de blessures diverses à l'image
de Mourad Meghni, Madjid Bougherra,
ainsi que les deux nouveaux, Carl
Medjani et Ryad Boudebouz.

"Ces joueurs sont en train de suivre
un programme spécial prodigué par le
staff médical qui ne ménage aucun effort
pour essayer de les remettre sur pied. Je
reste confiant quant à leur possibilités
d'être prêts pour le Mondial", a-t-il
ajouté. 

En prévision de la rencontre amicale
face à l'Eire, le sélectionneur national
révèle que quatre éléments ne pourront
pas y prendre part. "Je confirme que
Bougherra, Medjani, Boudebouz et

Meghni sont d'ores et déjà forfait pour le
match face à l'Eire. Je préfère les ménag-
er au lieu de prendre les risques de les
faire jouer", a expliqué Saâdane.  

Toutefois, et concernant les cas des
autres joueurs blessés ou qui reviennent
de blessures, Rabah Saâdane semble ras-
suré. "Rafik Saifi, qui s'est entraîné en
solo depuis le début de ce regroupement,
pourra intégrer le groupe dés la séance de
cet après midi. Medhi Lacen, Rafik
Halliche, Hassan Yebda ainsi que Antar
Yahia, vont pouvoir s'entraîner avec le
reste de l'équipe dans les prochains
jours". 

Les coéquipiers de Faouzi Chaouchi
ont été soumis samedi matin à une éval-

uation physique, tandis que l'après midi,
les Verts effectueront une séance d'en-
traînement consacrée à l'aspect technico-
tactique. Un second stage est prévu pour
les partenaires de Nadir Belhadj du 31
mai au 5 juin à Nuremberg (Allemagne)
qui s'achèvera par un match contre les
Emirats arabes unis.  

La délégation algérienne rejoindra le 6
juin son camp de base en Afrique du Sud,
situé dans la ville de San Lameer qui se
trouve à 120 km de Durban (Kwazulu
Natal).  Lors du Mondial 2010, l'Algérie
évoluera dans le groupe C, avec
l'Angleterre, les Etats-Unis, et la
Slovénie.
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RABAH SAÂDANE

«Les cas des joueurs blessés
sont loin de m'inquiéter»

PAYS-BAS

BERT VAN MARWIJK,
L'HOMME TRANQUILLE
Le tranquille Bert van Marwijk, qui
avait  succédé en 2008 à Marco
van Basten au poste de
sélectionneur des Pays-Bas, ne
possède pas le charisme de son
prédécesseur mais espère réussir
là où ce  dernier avait échoué en
hissant la sélection Oranje en finale
du Mondial.

A 56 ans, celui qui est aussi le
beau-père du milieu de terrain
Mark van  Bommel --sa fille
Andra est l'épouse de l'internatio-

nal du Bayern Munich--  possède peu de
points communs avec son prédécesseur.
Modeste footballeur, cet ancien ailier
gauche n'a porté le maillot orange  qu'à une
seule reprise alors que "San Marco" est l'un
des plus grands joueurs  de l'histoire des
Pays-Bas. Le palmarès d'entraîneur de
Lambertus (son  véritable prénom) van
Marwijk est toutefois plus fourni. Van
Basten avait pris ses fonctions de sélection-
neur sans posséder  d'expérience. Van
Marwijk peut se targuer d'avoir éprouvé ses
méthodes au  Fortuna Sittard (1998-2000),
au Feyenoord Rotterdam (2000-2004 et
2007), et au  Borussia Dortmund en
Allemagne (2004-2006). Avec un certain
succès avec Feyenoord vainqueur de la
Coupe de l'UEFA en  2002. S'il n'a pas aux
Pays-Bas le statut d'un Guus Hiddink, d'un
Louis van  Gaal ou d'un Dick Advocaat, les
supporteurs le tiennent toutefois en haute
estime. Son style décontracté, ses allures
d'homme tranquille, sa disponibilité  pour
les médias le rendent sympathique. 

"Un grand Monsieur" 
Et, surtout, son bilan impeccable parle

pour lui. Les Néerlandais se sont  qualifiés
en remportant leurs huit matches au sein
d'un groupe qui comprenait  notamment
l'Ecosse et la Norvège. Avec 17 buts ins-
crits et seulement deux  concédés, ce fut net
et sans bavure. "Marco m'a laissé un bel
héritage", répond modestement Van
Marwijk. "Tactiquement, j'ai conservé le 4-
2-3-1 imaginé par mon prédécesseur. Les
automatismes sont là. La mécanique est
parfaitement huilée", poursuit-il. Le sélec-
tionneur a pris pour adjoint des anciens
cadres de l'équipe  nationale, Phillip Cocu
et Frank de Boer, pour la partie technique
des  entraînements. Choix judicieux, appré-
cié par les joueurs, dont Van Marwijk se

veut "le plus proche possible". "Bien sûr
un sélectionneur se doit de faire preuve
d'une certaine autorité.  Mais un sélection-
neur n'a que peu l'occasion de travailler
avec son groupe. Je  veux donc optimiser
le temps passé avec mes joueurs, me mêler
à eux, participer  à l'entraînement, multi-
plier et varier les exercices pour mieux les
connaître",  explique-t-il pour décrire sa
méthode. Van Marwijk est aussi réputé
pour son fair-play. En septembre dernier, il
s'était excusé pour le jeu "trop dur" de ses
joueurs lors d'un match amical  face au
Japon (3-0), se rendant même après la ren-
contre dans le vestiaire  adverse pour faire
amende honorable. "Le geste d'un grand
Monsieur", avait apprécié le sélectionneur
japonais.  AFP

NEWS

Rabah Saâdane, très confiant quant aux capacités des Verts.
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AURÉLIEN CHEDJOU 

«Le Cameroun est en phase de transition»
Le défenseur central Aurélien Chedjou estime que le Cameroun, en
"phase de transition", risque de souffrir d'un certain manque
d'expérience au Mondial.

Pourquoi le Cameroun, considéré comme l'un des
favoris, n'a-t-il  pas réussi la Coupe d'Afrique des
nations en janvier (élimination en quarts de finale)?

On été l'un des favoris. On a un bon groupe même si ça s'est
mal passé en Angola. On est dans une période de transition. Les

jeunes viennent d'arriver, il y a un manque d'expérience, parce
que la grande génération est en train de disparaître. Peut-être que
la mayonnaise n'a pas pris. Mais d'ici deux ou trois ans, je ne
vous dirai peut être pas la même chose".

Quel est l'apport de Paul Le Guen qui a permis au
Cameroun d'obtenir son billet  pour le Mondial après
avoir mal débuté la phase de qualifications ?

Il a professionnalisé le groupe. Il a mis chacun devant ses res-
ponsabilités. Il y a une organisation tactique que peut être nous
n'avions pas auparavant. Il a ramené la petite touche européenne,
tout en nous laissant faire avec nos manières africaines. Lors des
entraînements, il y a beaucoup de ballon, contrairement à ce que
certains peuvent dire. Ce n'est pas du tout ennuyeux, c'est même
plaisant.

Deux problèmes ne résument-i ls  pas les difficultés du
Cameroun: le système défensif et une Eto'o
dépendance ?
Dire que le Cameroun et Eto'o sont défensifs, ce n'est pas vrai.

Des gens comme Makoun se projettent vite vers l'avant, Song

donne des passes décisives. C'est un faux débat. A la CAN, on était
les favoris. Mais une élimination en quarts de finale, pour le
Cameroun, c'est une déception. Eto'o, c'est un joueur de classe mon-
diale. L'équipe doit s'adapter. 

En sélection, il joue à gauche, c'est nouveau pour lui. Mais
l'avoir avec nous, c'est toujours un plus. Mais il n'y a pas d'Eto'o
dépendance car nous avons aussi joué des matches et nous avons été
bons.

Que peut espérer le Cameroun dans ce Mondial avec
en première phase les Pays-Bas, le Danemark et le
Japon ?
La Hollande sort quand même du lot. Avec Roben, Sneijder,

Kuyt, Van der Vaart.... Le Japon et le Danemark, sans faire de bruit,
sont présents à chaque Coupe du monde. Je ne connais pas les
joueurs japonais. Au Danemark, je connais Bendtner. Le Cameroun
est quand même une grande nation de football. Et pour ce Mondial
en Afrique, on veut faire quelque chose. On aura tout le pays derriè-
re nous. Et puis si on gagne, ce sera historique. Une victoire d'une
équipe africaine en Afrique. Toutes les équipes africaines voudront
bien faire.

N'allez-vous pas avoir une forte pression du peuple
camerounais, d'autant que le Mondial est en Afrique ?
De la pression, il y en a toujours eu. Depuis que nos aînés ont eu

des résultats. Mais certains ne comprennent pas qu'on est dans une
période de transition. Qui dit jeunesse dit erreur, et ça, le peuple ne
comprend pas.

CAMEROUN: 
LES PLUS ET LES MOINS 
DE LA SÉLECTION 
Première équipe africaine du classement Fifa  (19e)
présente au Mondial-2010, le Cameroun de la star
Samuel Eto'o alterne  depuis des années coups
d'éclat et contre-performances: la cuvée 2010 ne
semble  pas échapper à cette règle d'imprévisibili-
té. 

LES PLUS 
Eto'o en pointe
Le Cameroun dispose avec Samuel Eto'o d'un des
tous  meilleurs attaquants mondiaux. Le quadruple
Ballon d'Or africain (2003, 2004,  2005, 2009) a signé
une saison de rêve avec l'Inter. Et le sélectionneur
Paul  Le Guen a choisi de lui confier le brassard de
capitaine. 

Haut-niveau au milieu 
Le milieu de terrain est composé quasi  exclusive-
ment de joueurs évoluant dans des clubs de haut-
niveau: Alexandre Song  (Arsenal), Stéphane Mbia
(Marseille), Jean II Makoun (Lyon), Eyong Enoh
(Ajax  Amsterdam). Très à l'aise sur le plan tech-
nique, ces individualités possèdent  en outre des
qualités physiques qui devraient permettre aux
Lions de rivaliser  dans ce secteur-clé. 

LES MOINS 
Environnement 
Le Cameroun est souvent victime de son environ-
nement  immédiat et de la valse des sélectionneurs
qui ne favorisent pas la cohésion de  l'équipe. Ainsi,
l'Allemand Otto Pfister arrivé en 2007 a quitté le
navire en  avril 2009 en pleine campagne de quali-
fications. Il a été remplacé par  l'ancienne gloire
Thomas Nkono qui n'a pu redresser la barre. C'est
finalement  le Français Paul Le Guen, arrivé en
juillet 2009, qui a permis au Cameroun de  se qua-
lifier in extremis pour le Mondial.  

Défense
La défense qui fut pendant longtemps la fondation
de ses succès  a été la cause de bien des soucis ces
dernières années. D'anciens piliers comme
Rigobert Song ou Geremi Njitap sont sur le déclin.
Et les Lions ne peuvent plus  compter sur un grand
gardien comme jadis Thomas Nkono ou Joseph-
Antoine Bell:  Carlos Kameni, qui a fait une très
mauvaise CAN, a un peu perdu confiance. 

Le poids de la CAN.
Quel sera le poids de l'élimination en quarts de
finale de la CAN en janvier, avec au passage deux
défaites contre le Gabon et  l'Egypte? Paul Le Guen
a répété que la compétition en Angola ne consti-
tuait pas  son objectif prioritaire. N'empêche... Ce
choix sera porté dans la colonne  "débit" en cas de
sortie rapide au Mondial. 

AFP

Djamel Mesbah
autorisé à rejoindre
son équipe pour le
match de l'accession 

Le milieu international algérien de
Lecce (Série B italienne), Djamel
Mesbah, a été autorisé samedi à quit-
ter le lieu du regroupement de la
sélection nationale à Crans-Montana
en Suisse, pour rejoindre son équipe,
appelée à disputer dimanche un
match de championnat, décisif pour
l'accession. " J'ai donné le feu vert à
Mesbah pour rejoindre son équipe
qui disputera dimanche un match
important pour l'accession. Le joueur
a quitté l'hôtel samedi matin, et il
devra retourner dimanche en soirée",
a indiqué le sélectionneur national,
Rabah Saâdane, à la radio algérienne
chaîne 1. Leader de la Série B
(deuxième division italienne) avec 73
pts, Lecce de Djamel Mesbah n'aura
besoin, à l'occasion de son déplace-
ment à Vicenza pour l'avant dernière
journée du championnat, que d'un
point afin de valider son accession en
Série A.   Djamel Mesbah figure sur la
liste de 7 nouveaux joueurs convo-
qués pour le stage de Crans-Montana
en Suisse (13-27 mai), en prévision
de la Coupe du monde en Afrique du
Sud (11 juin-11 juillet), et qui sera
ponctué par un match amical le 28
mai face à l'Eire à Dublin. 

APS

Lionel Messi écourte
l'entraînement et
inquiète l'Argentine 
L'attaquant Lionel Messi a dû écour-
ter  son entraînement avec la sélec-
tion argentine vendredi, après un
choc à la jambe  droite qui a provo-
qué l'inquiétude de Diego Maradona
et de tout l'encadrement  de la sélec-
tion. Le Ballon d'Or 2009 a été touché
au genou droit lors d'une session
d'entraînement en petits espaces et a
immédiatement quitté le groupe. 
Les Argentins s'entraînent actuelle-
ment à Ezeiza (sud) en préparation
d'un  match amical contre le Canada
lundi à Buenos Aires et doivent s'en-
voler  vendredi pour l'Afrique du
Sud.  
Par ailleurs, Juan Sebastian Veron
(Estudiantes) et Sergio Agüero
(Atletico  Madrid) sont arrivés ven-
dredi à Buenos Aires et ont pris part
à  l'entraînement. Walter Samuel et
Diego Milito, de l'Inter Milan, ainsi
que Martin  Demichelis, du Bayern
Munich, rejoindront le groupe après
la finale de la Ligue  des champions,
samedi à Madrid. 

AFP

Bert Van Marwijk, un entraineur réfléchi et très proche de ses joueurs.

RAOURAOUA REJOINT LA DÉLÉGATION
ALGÉRIENNE À CRANS MONTANA
L’ équipe nationale algé-

rienne a effectué vendredi
soir une séance d’entraî-

nement sur la pelouse du stade
de Lens, localité avoisinante de
Crans Montana (Suisse), lieu
de son stage de préparation en
vue de la coupe du monde,
FIFA, Afrique du Sud 2010.
Les camarades de Rafik
Djebbour ont pris part à cette
séance consacrée au travail
technique alors que les
Halliche, saifi et yebda se sont
entraînés en solo. Pour leur
part, Bougherra, Boudebouz,
Medjani et Meghni ont effec-
tué un footing puis des exer-
cices en piscine et dans la salle
de musculation de l’hôtel. Au

stade de Lens, les quatre gar-
diens de l’équipe nationale d’un

coté et les joueurs de champs
de l’autre ont effectué des exer-

cices  physiques et un match
d’application à la fin de la
séance.

Le fait marquant de la jour-
née est l’arrivée du président de
la Fédération Algérienne de
Football, M. Mohamed
Raouraoua à Crans Montana.
Le président de la FAF a même
visité les joueurs et les
membres du staff à Lens lors
de leur séance d’entrainement.
Il est à rappeler que l’entraî-
neur national, M. Rabah
Saadane a tracé pour ce regrou-
pement un programme compo-
sé de tests physiques et médi-
caux avec des séances d’entraî-
nements biquotidiennes du 14
au 26 mai 2010. A P S
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Les Verts subissent un contrôle antidopage 
L’équipe algérienne de football  a reçu, hier, l’équipe antidopage, pour  une
opération de contrôle en pleine séance d’entraînement, qui s’est tenue hier,
d’après la déclaration de  l’entraîneur de l’équipe nationale Rabah Saâdane à
la Radio algérienne Chaîne 1 «On a reçu la délégation antidopage en plein
entraînement, ce qui a un peu chamboulé l’équipe».  
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Pain aux olives
et aux herbes 

Ingrédients :
500 g de farine
6 c. à soupe d'huile d'olive
1 pincée de sel 
2 c. à soupe de sucre
1 c. à soupe de levure chimique
1 c. à  soupe  de levure de boulan-
ger
1 c. à soupe de thym séché
1 c. à soupe d'herbes de Provence
2 gousses d'ail finement hachées 
2 c à soupe de fromage râpé
1 pincée  de paprika
Eau tiède
Quelques olives noires coupées en
petits morceaux
Quelques olives pour garnir
Préparation :
Mélanger la farine, le sel, la levu-
re chimique, la levure de boulan-
ger, le sucre, l’huile d'olive et
bien sabler entre les mains.
Rajouter l'eau petit à petit et
ramasser la pâte qui doit être légè-
rement collante aux doigts.
Couvrir et laisser doubler le volu-
me.
Dégazer la pâte et bien pétrir à la
main pendant 10 minutes en ajou-
tant l'ail, les olives coupées, les
herbes. Diviser la pâte en 9
petites boules, les badigeonner de
lait et saupoudrer d'herbes, de fro-
mage et de paprika. Décorer avec
une olive au centre, laisser dou-
bler encore  une fois le volume,
mettre au four à 200 degrés pen-
dant une demi-heure. Servir avec
une bonne soupe de légumes.

Sablés fourrés
aux dattes

Ingrédients :
250 g de semoule fine
250 g de farine
140 g de sucre glace
250 g de beurre mou
1 sachet  de sucre vanillé
Fourrage : 250 g de pâte de dattes
Préparation :
Mettre dans un plat la farine avec
la semoule. Mélanger. Ajouter le
sucre glace tamisé et le sucre
vanillé. Mélanger. Ajouter alors
le beurre coupé en petits mor-
ceaux.
Malaxer avec les mains jusqu'à
obtention d'une boule (surtout pas
d'eau, inutile dans la recette)
Former des petites boules de la
grosseur d'une noix, faire un creux
et mettre une noisette de pâte de
dattes à l'intérieur. Refermer la
boule. Poser sur une plaque hui-
lée, mettre dans un four préalable-
ment chauffé et laisser cuir envi-
ron 20 min.  

Bonne mine
avec l’abricot :

Réduisez en
purée trois

ou 4
abricots
b i e n
m û r s ,

appliquez
cette mixture

sur votre visage.
Après 15

minutes, rincez à
l’eau tiède.

Chocolat pour l’éclat
du visage :
Faites fondre 6
carrés de choco-
lat noir. Retirez
du feu et ajoutez
quelques
gouttes
d’eau de
f l e u r
d’oranger,
étalez cette
préparation sur votre visage.
Laissez agir 5 min, puis rincez
votre peau à l’eau.

Masque à la
fraise anti-acné :

E c r a s e z
100 g de

fraises,
ajou-
t e z

10 cl de
lait frais

et 5 gouttes d’huile
essentielle de lavande (adoucis-
sante et antiseptique). Etalez la
préparation sur votre visage et
laissez agir au moins 15
minutes.

Contre les poches
sous les yeux :

Essayez une technique très
simple : coupez une pomme de
terre crue et appliquez-la en
cataplasme sur les poches pen-
dant 15 minutes. 

P our profiter de la saveur carac-
téristique des fromages que
vous achetez, vous devez por-

ter un soin particulier à leur conser-
vation. Voici quelques astuces pour
bien préserver le goût de vos fro-
mages préférés. 

Le fromage à pâte ferme et le
fromage à pâte demi-ferme :

Il  se conserve idéalement dans
son emballage d'origine. Si ce n'est
pas possible, vous devez faire appel
à un papier aluminium ou à un film
alimentaire. Placez-lez dans le bac à
légumes de votre réfrigérateur.  

Le fromage à pâte molle :
Ne doit surtout pas être conservé

au réfrigérateur. Il est préférable de le
placer dans un endroit frais où le fro-
mage ne risque pas d'être atteint par
des rayons de lumière. 

Le fromage frais :
Il doit être placé à l'intérieur d'un

récipient hermétique avant d'être
rangé dans le réfrigérateur à une tem-
pérature d'environ 5°C. Il ne doit pas
être conservé plus de dix jours. 

Le fromage râpé :
Se conserve dans un récipient

hermétique. Dans la mesure où le
fromage râpé ne supporte pas l'hu-
midité, prenez soin d'y placer un
morceau de sucre qui absorbera l'hu-
midité. 

Astuces

Cuisine EPICE DE CUISINE

Le safran, un antidépresseur 
Le safran est tiré de trois filaments, ou stigmates : du pistil du crocus sativus, que l’on ne doit pas

confondre avec le crocus des jardins (crocus vernus), le colchique. Il serait originaire d’Asie
mineure. Des papyrus de l’Egypte ancienne montrent qu’il était déjà prisé par les Pharaons qui
l’employaient pour la purification des temples et des lieux sacrés. En Orient, le safran est censé

apporter gaieté et sagesse, c’est pourquoi le vêtement des moines bouddhistes est de cette couleur. 
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Comment on l’obtient ? 
On obtient la poudre de safran

en récoltant et en séchant les
filaments du crocus sativus,
cueillis à la main. Il faut envi-
ron 200 mille stigmates pour
obtenir un kilo du précieux
ingrédient et 5 kilos de filaments
frais pour obtenir 1 kilo de
safran séché. Ce qui explique le
prix particulièrement élevé de
cette epice. Si l’on peut en trou-
ver à un prix inférieur, il peut
s’agir de falsification car certains
marchands n’hésitant pas à lui
substituer d’autres fleurs.  

Règles douloureuses : 
Cette épice a longtemps été

réputée pour remédier à de nom-
breuses affections. Parmi ses
atouts, il serait l’un des végé-
taux les plus riches en vitamine
B12.  Tandis que les pigments
jouent un rôle de stimulant
digestif, il possède une activité
sédative. De façon générale, le
safran agit sur le système ner-
veux : il est à la fois analgésique
(il est recommandé en cas de

règles et de gencives doulou-
reuses) et tonique.

Antidépresseur :
Si l’on considère depuis fort

longtemps que le safran apporte
la gaieté, ce n’est pas sans rai-
son. Deux essais cliniques ont
été menés, pendant six
semaines, chacun sur quarante
sujets souffrant de dépression

légère à modérée. Ces études se
sont déroulées en Iran où, dans
la médecine traditionnelle persa-
ne, on traite de façon courante la
dépression avec cette épice. Dans
le premier essai, les effets du
safran ont été comparés à ceux
d’un placebo et les résultats ont
indiqué que le premier était
significativement plus efficace

que le second pour soulager les
symptômes. 

Dans le second essai, ses
effets ont été comparés à ceux
d’une molécule utilisée couram-
ment dans les cas de dépression.
L’épice s’est révélée aussi effica-
ce que le médicament et aucun
effet indésirable n’a été noté lors
de l’étude. 

LES FROMAGES

Bien les conserver 
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Mots Croisés N°14

SUDOKU

Horizontalement :
1. Animer
2. Blocage - Adjectif possessif - Préposition
3. Régime politique où l'autorité est entre les mains de quelques personnes
4. Des Cévennes - Issue
5. Epoque - Dans la rose des vents - De même
6. Cause la mort - Dirigeant
7. Tour - Causes, motifs d'une action - En les
8. Du Texas - Coutumes
9. Affluent du Danube - De l'Italie
10. Etoile la plus près de la Terre - Mesure pour le bois
11. Pronom possessif - Personnes qui aiment lire
12. Infinitif - Plaquette de terre cuite - Note

Verticalement :
1. Tendance à centrer tout sur soi-même
2. Embrouiller - Moment de la fin du jour
3. Fromage - Meurtri en parlant d'un fruit
4. Germanium - Epuisèrent
5. Se dit des composés de l'étain bivalent
6. Assemblage de plusieurs gros fils tordus ensemble - Ayant sorti soudainement
7. Rigoureux - Pronom personnel
8. Interjection - Conjonction - Comm. de Belgique
9. Poème lyrique - Injure
10. Divulgue - Terme péjoratif pour désigner quelqu'un
11. Note - Ewé - Vitesse résiduelle d'un navire
12. Sièges des pensées intimes - Issus de...

N°14 PYRAMIDE N°14

SOLUTIONS

Avant de l'avoir,
on ne la veut pas,
mais quand on l'a,
on ne veut pas la
perdre.

D
e
v
i
n
e
t
t
e

N°
14DEVINETTE N°13 :  

Le soleil

EPOUVANTABLE
CAUTERE*IRIS
HUA*II*ELITE

OSIANDER*GE*
LESQUELS*URE
OC*UR*IENA*N
CAHIERS*BITS
AFIN*OIE*EAU
TEL*ANODIN*I
I*ALPINE*TOT

O*RIRE*NO*BE
NUE*ERG*ROI*

RI
IRE

CIRE
ACIER

CANIER
ICARIEN

SCENARII
CANISSIER

SACRISTINE
CROISSAIENT

CONTREDISAIS

MOTS
COISÉS N°13 SUDOKU N°13 PYRAMIDE

N°13
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07h15 : Sabahiat (Télématin)
10h00 : Qaryat El Ilm Wa
Khayal
10h30 : Wadjeh El Aâdala
11h15 : Documentaire
12h00 : Dragon Ball
12h30 : Aâdjalet Aâdjiba
13h00 : Journal télévisé ( édi-
tion du 13h)
13h30 : Luisa Fernanda
15h00 : Aâyen Aâla Ousra
16h00 : Min Rawaie El-Sair ka
El-roussi
16h30 : El-djawal
17h00 : El-Aâlem baina yadak
17h30 : Tariq El-Salama
18h00 : Journal télévisé ( édi-
tion Amazigh)
18h30 : Euro med news
18h45 : Irchadat tibiya
20h00 : Journal télévisé ( édi-
tion du 20h)
21h00 : La Loi du fugitif
21h45 : El-Ousboue El-Riyadi
23h30 : Hadi Biladi

10:20 Météo 
10:24 Automoto
11:00 My Téléfoot 
11:05 Téléfoot
11:55 Cap sur l'Afrique du Sud 
12:00 Météo 
12:04 Attention à la marche ! 
12:50 Un parrain pour réussir 
13:00 Journal
13:15 Du côté de chez vous
13:20 Météo 
13:25 Walker,  Texas Ranger 
14:15 Life 
15:10 Trauma 
16:00 Eleventh hour 

17:00 Les Experts 
17:55 Combien ça coûte, l'hebdo
18:50 Sept à huit
19:50 Tous les marchés du
monde
19:51 Là où je t'emmènerai
19:55 Météo 
20:00 Journal
20:30 Du côté de chez vous
20:35 Les prénoms en musique
20:38 Courses et paris du jour
20:39 Météo 
20:45 Les Expert s  

21:30 Les Experts 
23:10 Destination finale 2 

07:00 Thé ou café
08:05 Rencontres à XV
08:30 Sagesses bouddhistes 
08:45 Islam 
09:15 A bible ouverte
09:30 Chrétiens orientaux -
Foi, espérance et traditions 
10:00 Présence protestante 
11:00 Messe
12:00 Image du jour 
12:05 Tout le monde veut
prendre sa place

12:55 Les héros de la biodiver-
sité 
13:00 Journal
13:20 13h15, le dimanche
14:00 Météo 
14:10 Le bêtisier du dimanche
14:50 Internationaux de France
de Roland-Garros
18:40 Emission de solutions 
18:45 Stade 2
19:50 Image du jour 
20:00 Journal
20:30 Comble de rêve 
20:32 Météo 
20:35 Le coeur des hommes 2 
22:25 Eclats de croisette
22:27 Les héros de la biodiver-
sité 
22:30 Faites entrer l'accusé 

09:00 Spécial Bunny Tonic
10:55 C'est pas sorcier 
11:20 Expression directe 
11:30 Météo 
11:35 La vie d'ici
11:55 Le 12/13 
12:00 Edition régionale et locale 
12:25 Journal national 
12:50 Internationaux de France
de Roland-Garros
14:55 Keno 
15:00 En course sur France 3
15:15 Nous nous sommes tant
aimés
15:45 Nous nous sommes tant
aimés
16:15 Chabada
17:10 Des chiffres et des lettres 
17:55 Questions pour un super
champion
18:45 Emission de solutions 
18:50 19/20 Edition nationale 
18:53 Edition régionale et
locale 

19:00 Journal régional 
19:30 Journal national 
19:58 Météo 
20:00 Un jour à Roland
20:08 Les héros de la biodiver-
sité 
20:10 Fa si la chanter
20:35 50 ans de caméras cachées
22:30 Météo 
22:32 La minute épique 
22:35 Soir 3 
22:55 Commando

19:00 Arte Journal
19:15 L'art de la trompette 
20:00 Karambolage
20:15 Arte Journal 
20:40 Thema 
20:41 Kundun 
22:55 Les orphelins du Tibet

23:40 Le retour aux éléments

09:30 M6 Kid
11:55 Turbo

13:10 Sport 6
13:15 Météo 
13:20 Accès privé
14:30 C'est du propre ! 
15:30 Enquêtes extraordinaires 
17:25 66 minutes
18:45 D&CO
19:40 Météo 
19:45 Le 19 45
20:05 E = M6 
20:30 Sport 6
20:40 Capital
22:45 Enquête exclusive 

09:00 Le zapping
09:15 48h brico 
09:30 Déco 8 
10:00 A vos fourchettes 
11:00 A vos recettes
11:30 Les animaux de la 8 
12:40 Mission impossible, 20
ans après 
13:30 Mission impossible, 20
ans après 
16:10 Les perles
17:45 Le zapping
18:45 Les constructeurs de l'ex-
trême 
20:40 Alamo 
23:30 Les implacables 

PROGRAMME TÉLÉ

Destination finale 2 
Réalisateur : David R.
Ellis. Avec : Ali Larter
(Clear Rivers), A.J.
Cook (Kimberly
Corman), Michael
Landes (L'officier
Thomas Burke), T.C
Carson.

Tandis qu'elle s'apprête à partir en week-
end avec des amis, Kimberly Corman a la
soudaine vision d'un effroyable accident de
la route. Elle y voit la mort de plusieurs per-
sonnes, dont la sienne. Tout semble si vrai
que la jeune fille décide de bloquer l'accès
à l'autoroute et sauve ainsi ses amis du
carambolage qui s'est réellement produit.
Persuadée qu'elle a contrecarré les dessins
de la Mort, elle demande l'aide de Clear
Rivers : la seule survivante du vol 180. Avec
le groupe de rescapés, les deux jeunes
filles se lancent dans une course contre la
montre.

Le cœur des hommes 2 
Réalisateur : Marc
Esposito. Avec :
Marc Lavoine (Alex),
Jean-Pierre
Darroussin (Manu),
Bernard Campan
(Antoine).

Propriétaire d'une maison d'étitions, Alex,
qui trompe sa femme depuis une vingtaine
d'années, est dénoncé par un rival jaloux.
De fait, Nanou veut sa mort. Leur fille
Charlotte, solidaire de sa mère, le rejette
durement... Professeur de gymnastique,
Antoine a divorcé de Lili, même s'ils sont
toujours amants, en cachette de leur fils
Arthur, dont ils partagent la garde. A sa ren-
contre avec Jeanne, il redécouvre le bon-
heur d'être amoureux... Jeff partage sa vie
Elsa, avec laquelle il a une fille de trois ans,
Marylou... Charcutier-traiteur, Manu vit avec
Juliette et leur petit garçon de deux ans,
mais s'est épris d'une femme mariée,
Karine.

Kundun 
Réalisateur : Martin
Scorsese. Avec :
Tenzin Thuthob
Tsarong (Le dalaï-
Lama, adulte),
Gyurme Thetong (Le
dalaï-Lama, à 12 ans),
Tulku Jamyang
Kunga Tenzin...

Tibet, 1933, le treizième dalaï-lama meurt. Le
petit Lhamo vit avec sa famille dans un villa-
ge. Des étrangers en route pour Lhassa, la
capitale, reconnaissent en lui le nouveau
dalaï-lama, le Kundun. Peu après avoir pro-
clamé la République populaire de Chine, en
1949, Mao annexe le Tibet. Le 17 novembre
1950, avant ses 18 ans, le dalaï-lama devient
officiellement souverain. Une troupe l'escor-
te vers l'Inde. Son exil commence. Au-delà
de son éblouissante beauté, ce film méditatif
synthétise toutes les obsessions du cinéaste
: la solitude de l'homme, la foi, le deuil, l'im-
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50 ans de
caméras cachées

Présentateur
: Julie Taton.
Réalisateur :
Pascal
Duchêne. 

France 3 pro-
pose ce soir
de découvrir

des séquences d'anthologie des
caméras cachées. Voilà plus de 50
ans que la télévision piège télé-
spectateurs et personnalités en les
filmant à leur insu dans des situa-
tions invraisemblables. Julie
Taton propose de faire un tour
d'horizon des canulars les plus
drôles et les plus insolites en
France et à l'étranger. Elle
accueillera, en plateau, les auteurs
et acteurs de ces caméras cachées
qui ont marqué la télévision.
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es cinquante années de la pilule ont fait
l’objet d’une conférence de presse
internationale à la Haye (Pays-Bas) hier
à laquelle ont pris part 90 journalistes

représentant 14 pays dont l’Algérie. 
La contraception orale connue sous le nom de
la pilule existe depuis 50 ans. Bayer Schering
Pharma est à l’origine de l’hormonologie
moderne avec en particulier la découverte du
premier contraceptif oral commercialisé en
Europe en 1961. 
Depuis cette date, les femmes contrôlent leur
fertilité et peuvent décider si elles veulent
avoir des enfants et à quel moment. Comme
elles peuvent actuellement s’épanouir sexuel-
lement sans risque de grossesse non désirée.
Le rôle de Bayer Schering Pharma dans la
santé de la femme, 50 ans de pilule et 50 ans
d’innovation, les avantages de l’utilisation de
la contraception orale, le conseil et la prescrip-
tion, ont été les thèmes développés au cours
de cette rencontre avec les représentants de la
presse internationale. 
Leader mondial dans le domaine de la contra-
ception, Bayer Schering Pharma (BSP) place la
recherche et l’innovation au cœur de sa straté-
gie soulignera Phil Smits et de citer les diffé-
rentes étapes qu’ont connues les laboratoires
BSP en passant d’Anovlar à Qlaira. 
Anne Szarewski de Grande- Bretagne affirme
de son côté que le laboratoire allemand BSP
développe des contraceptifs qui permettent
d’adapter la contraception aux besoins de
chaque femme et qui correspondent au mieux
à leurs attentes en termes de qualité de vie.
Outre la contraception Orale, BSP est présent
dans le domaine de la contraception à long
terme (Système Intra Utérin Hormonal) dont la
réputation mondiale est avérée.
A signaler que cette conférence de presse
internationale organisée par les laboratoires
Bayer Schering Pharma s’est tenue en marge
du 11e congrès de la Société européenne de la
contraception (ESC). 

La contraception
orale connue
sous le nom de
la pilule existe
depuis 50 ans.
Bayer Schering
Pharma est 
à l’origine de
l’hormonologie
moderne avec
en particulier 
la découverte 
du premier
contraceptif oral
commercialisé
en Europe 
en 1961. 

La pilule, 50 ans déjà

«

»

Trente kilos de kif saisis à El Tarf

T rente kg de kif  ont été récupérés
avant-hier selon les premières infor-
mations livrés par les gardes-côtes en

stationnement à El Kala dans la wilaya
d’El Tarf.  C’est au cours d’un contrôle de
routine sur les eaux territoriales du côté
d’El Kala que les gardes-côtes ont aperçu
de loin un objet flottant du côté de Cap
Segleb dans la commune de Oum Teboul

daira d’El Kala.  Notons que la saisie de
kif en ces lieux est devenue monnaie cou-
rante. Plusieurs trafiquants ont été mis
hors-circuit grâce à la vigilance des ser-
vices de sécurité (gendarmerie, gardes-
côtes, police ou douanes). Par ailleurs, on
apprend qu’une importante quantité de
corail a été saisie par les service de sécuri-
té lors de patrouilles. 

L e meurtrier, répondant aux initiales B.
D., qui a porté plusieurs coups de
couteau à un jeune homme jusqu’à  ce

que mort s’en suive a été, en moins de
quarante-huit heures, appréhendé par les
services de sécurité de la daira de Ben
M’hidi wilaya d’El Tarf avant-hier.
L’auteur de ce crime crapuleux a été pré-
senté devant le procureur de la République

de Dréan, soixante-dix km à l’ouest du
chef lieu El Tarf.  Pour rappel, le meurtre
a été commis mardi dernier sur un jeune
homme de  vingt-sept ans à la suite d’une
banale querelle entre deux jeunes puisque
le criminel n’a que vingt ans. En tout état
de cause, après l’audience devant le juge,
B. D. a été incarcéré en attendant son juge-
ment. 

Q uelque 65 exposants algériens et
étrangers sont attendus au 2e Salon
international du tourisme, voyage et

transport, prévu du 25 au 28 mai au Palais
des Expositions d’Oran, a-t-on appris
samedi des organisateurs.         

L'objectif de cette manifestation, selon
l'Agence "Astra com", est de promouvoir
le secteur du tourisme et de mettre en évi-
dence les potentialités et les destinations
disponibles en Algérie, avec la présenta-
tion de projets devant renforcer cette acti-
vité économique. Le salon, organisé par le

ministère de l’Aménagement du territoire,
de l'Environnement et du Tourisme, per-
mettra aux agences de voyage, tours opé-
rators, offices de tourisme, établissements
hôteliers, résidences de tourisme, ainsi que
les transporteurs aériens, maritimes et ser-
vices ferroviaires de proposer, aux tou-
ristes, leurs produits et services. Cet évé-
nement sera également l'occasion pour les
écoles et instituts spécialisés de formation
d’identifier les professions liées au secteur
du tourisme, tel le créneau de guide touris-
tique, qui attire les jeunes.

U ne journée d'étude, de sensibilisation
et d'information sur la diversité bio-
logique a été organisée, hier au jar-

din d'Essai du Hamma à Alger, coïncidant
avec la Journée internationale de la diver-
sité biologique, célébrée le 22 mai de
chaque année.         

Outre les communications program-
mées à cette occasion, cette journée verra
aussi l'organisation de plusieurs activités
éducatives au profit notamment des
enfants, à travers la projection de films sur
l'environnement, spectacles de marion-
nettes, pièces de théâtre et concours de des-
sin. Cette journée est organisée par le
ministère de l'Aménagement du territoire,
de l'Environnement et du Tourisme en col-

laboration avec l'Agence allemande de
coopération technique GTZ ainsi que les
Scouts musulmans algériens (SMA).
Le représentant du ministère a, dans une
brève intervention lors de l'inauguration
de cette journée d'information, rappelé
d'emblée que les Nations unies ont procla-
mé 2010 année de la diversité biologique,
soulignant que la protection de cette diver-
sité est un "enjeu majeur" dans le dévelop-
pement durable.  Il a, par ailleurs, averti
que d'"importantes menaces" pèsent sur le
patrimoine naturel algérien, rappelant, à
cet égard, les efforts menés par les pou-
voirs publics pour y faire face ainsi que
pour protéger et promouvoir la diversité
biologique en Algérien.

Une soixantaine d'exposants au Salon
international du tourisme à Oran 

Un guide sur le cancer du sein  

Diversité biologique : le jardin d'Essai 
du Hamma abrite une journée d'études  

L' association d'aide aux malades
atteints du cancer de Blida, en col-
laboration avec le Centre antican-

cer de Blida et le centre Pierre-et-Marie-
Curie d' Alger, vient de publier un guide
(100 questions et réponses) d'informa-
tion et de dialogue à l'usage des patients
et de leurs proches.

Le doyen de la faculté de médecine d' 
Alger, le professeur Moussa Arrada,

explique dans la préface de ce guide que
“cet ouvrage trouve toute sa place dans la
stratégie de prise en charge globale de
cette affection tant il vrai qu'une
meilleure connaissance de celle-ci peut

contribuer à obtenir des résultats optimi-
sés”. Cet ouvrage, dont l’une des nom-
breuses qualités est d'être pragmatique, à
la portée des patientes se base sur les
normes d'Ethique des soins et de recom-
mandations et les mesures de protection
de nos patients. 

S'adaptant à notre contexte social tout
en étant basé sur des arguments scienti-
fiques d'actualité, il permet aux patients
de mieux comprendre leur maladie, de
mieux l'appréhender en anticipant cer-
taines situations et par là même de
contribuer à un vécu moins angoissant,
moins douleureux, a-t-il ajouté.

L’émission “Koh-Lanta” vibre sous
les …One, two, three, viva l’Algérie

V isiblement, la ferveur pour l’EN
algérienne affecte de plus en plus de
monde. Mohamed, l'aventurier algé-

rien de l'émission de téléréalité, Koh-
Lanta, diffusée sur une chaîne française,
s'est présenté vendredi soir à la finale de
l'émission avec le maillot de l'EN. Lors de

son intervention, le candidat n’a pas hési-
té à scander le fameux "One, Two, Three,
Viva l'Algérie" en direct. Mohamed, qui
participe à l'émission radio «la média» sur
Beur FM, avait, en effet, promis aux audi-
teurs de scander ce slogan pendant la fina-
le ... Promesse tenue !

Le meurtrier d’un jeune homme
appréhendé

R at, souris ou campa-
gnol? Le débat fai-
sait rage vendredi à

la Maison Blanche sur
l'identité du rongeur qui
s'est furtivement invité
lors d'une allocution du
président Barack Obama. 

"D'après la taille de
l'animal, je dois vous dire
que c'est un rat", a plai-
santé le porte-parole pré-
sidentiel Robert Gibbs,
au lendemain du passage
éclair d'un petit rongeur
devant le podium de la
roseraie de la Maison
Blanche au moment
même où M. Obama par-
lait de la réforme financiè-
re. Immortalisée par l'ob-
jectif d'un photographe, la
scène a fait réagir vendre-
di matin M. Gibbs, qui
l'a relayée sur sa message-

rie Twitter, et le sujet est
revenu sur la table lors du
point de presse quotidien
de la Maison Blanche, des
journalistes évoquant une
souris ou un campagnol. 

"D'où je viens, on
appelle ça un rat, et il faut
le traiter comme tel", a
insisté M. Gibbs, en
révélant avoir mis M.

Obama au courant de la
présence de ce rongeur
dans la roseraie.  Selon
lui, le président n'est pas
préoccupé outre mesure
par la présence de ce voi-
sin. "C'est plutôt un bon
endroit pour s'installer", a
dit le porte-parole, à pro-
pos de ce jardin mitoyen
du bureau ovale.

Rat ou souris ? Un nouvel intrus
fait débat à la Maison Blanche

Lj



TRAFIC DE DROGUE DANS LE SUD-OUEST DU PAYS  
Plus de 10 tonnes de kif saisies 
au 1er trimestre 2010 
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APC DE BENI M’LIKECHE (BÉJAÏA)
Suspension
du P/APC

Le nouveau maire de la com-
mune de Beni M’likeche, M.
Cherifi abderrahmane, désigné
pour gérer les affaires de cette
commune en remplacement de
l’ex-P/APC, relevé de ses fonc-
tions et qui était poursuivi en jus-
tice pour une affaire de faux et
usage de faux de documents
administratifs, vient d’être sus-
pendu de ses fonctions après
quelques mois seulement à la
tête de cette APC. 
Le nouveau maire a décidé de
tourner le dos aux autres élus de
la mairie. Selon ces élus, le maire
refuse toute bonnement de les
associer à la gestion de la com-
mune, les écartant carrément.
Les élus ont cru avoir fait le bon
choix en le désignant à la tête de
commune. Le wali de Bejaia, M.
Bedrici, saisi à plusieurs reprises
par la majorité des élus  dans l’af-
faire dite “élus de l’opposition”
et plusieurs actions de protesta-
tion ont été organisées contre le
maire pour débloquer la situa-
tion. Le chef de daira a enjoint au
maire de travailler en collabora-
tion avec l’ensemble des élus,
mais ce dernier refuse caté-
goriquement de les associer
dans la gestion de la commune.

A. K.

MOBILISATION POUR LE SAHARA OCCIDENTAL

Conférence internationale de jeunes pour la décolonisation  
Les efforts se multiplient, de
par le monde, pour soutenir le
peuple sahraoui dans sa lutte,
de longue date, pour la
décolonisation de ses
territoires occupés. 
PAR MASSINISSA BENLAKEHAL

E n effet, une conférence internationale
de la jeunesse et des étudiants soli-
daires avec le droit du peuple sahraoui

à l’autodétermination sous le thème
«Jeunes et étudiants du monde pour la
décolonisation du Sahara occidental», s’est
tenue hier à Alger. La conférence, qui a eu
lieu à l’université de Bouzaréah, a regrou-
pé un nombre considérable de participants,
notamment des délégations de plusieurs
pays et continents. Cet évènement, qui
coïncide avec le 37e anniversaire du déclen-
chement par le Front Polisario de la lutte
armée contre l’occupation espagnole.
Parmi les délégations présentes, la repré-
sentation sahraouie venue des camps de
réfugiés sahraouis à Tindouf (Sud-Ouest
algérien). D’autres jeunes et représentants
sahraouis, qui, soulignons-le, ont bravé
l’autorité coloniale marocaine, sont venus
des territoires occupés prendre part à cette
rencontre internationale. La délégation des

activistes sahraouis des droits de
l’Homme, qui, «en dépit la répression
impitoyable et sanguinaire qui s’abat quo-
tidiennement sur le territoire sahraoui, a
bravé avec courage et détermination la
redoutable machine policière du Maroc», a-
t-on précisé, et ce pour participer à cette
conférence.  

Pour rappel, une rencontre a eu lieu
jeudi à Alger entre l'Union nationale des
étudiants algériens (Unea), l'Union généra-
le des étudiants libres (Ugel) et l'Union des
étudiants sahraouis (UES), à l'occasion de
la célébration du 37e anniversaire du
déclenchement de la lutte armée du peuple
sahraoui. Durant le séjour de la délégation
des étudiants sahraouis, deux protocoles de
coopération ont été signés entre l'UNEA,
l'Ugel et l'UES. Le premier accord porte

sur la coordination entre
les deux organisations
estudiantines dans les
“fora” internationaux, a-t-
on indiqué. A cet effet, les
deux parties ont convenu
d'organiser des «semaines
de fraternité» entre les
étudiants des deux pays.
Le second accord, conclu
entre l'Ugel et l'UES,
quant à lui, prévoit d'éta-
blir une coopération «en
vue de faire connaître la

lutte du peuple sahraoui dans les “fora”
nationaux et internationaux», a-t-on préci-
sé auprès de l’ambassade de la RASD à
Alger. Ce même accord, prévoit également
«un soutien aux activités culturelles des
étudiants sahraouis dans les universités
algériennes et la création d'un club d'ami-
tié». Ont également pris part à cette mani-
festation les représentants d’organisations
estudiantines et juvéniles en Algérie, ainsi
que des étudiants africains poursuivant
leurs études en Algérie en plus de représen-
tants du corps diplomatique accrédités en
Algérie. Cet évènement a été aussi marqué
par la participation du Conseil mondial de
la Paix et les représentants de la Fédération
mondiale de la jeunesse démocratique.

M. B.

Les services de la Gendarmerie nationale
ont procédé à la saisie de plus de 10

tonnes de kif traité et de 1.648 plants de
pavot durant le premier trimestre 2010, à
travers la région sud-ouest du pays. C’est
dire que de plus en plus de trafiquants opè-
rent au niveau des principaux points fronta-
liers du pays, en particulier dans la région
du Sud. A cet effet, le chef du 3e comman-
dement régional de la Gendarmerie nationa-
le (G.N) de Bechar, en l’occurrence, le colo-
nel Blidi Mohamed Salah, a indiqué hier,
qu’également, durant cette même période,

les mêmes services ont saisi 647 plants de
cannabis et procédé à l’arrestation de 50 per-
sonnes impliquées dans des trafics de
drogue, au niveau des wilayas de Bechar,
Adrar et Tindouf, en plus de 772 cartouches
de cigarettes étrangères de contrebande.
L'officier supérieur de l'ANP fera remarquer
l’intensification de la lutte contre les
réseaux de trafiquants de drogue, à travers le
Sud-ouest et les régions frontalières limi-
trophes à cette région, qui s’est traduite
aussi par une «régression des cultures de
stupéfiants». 
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Les jeunes Sahraouis ne jurent que par l’autodétermination.


